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La pr6sesentation Be la recherche 



L'historique du projet 

La recherche d u  groupe RIEFEC en pédagogie corrective d u  

français é c r i t  e s t  d'abord part ie  d'une preoccupation t r è s  pragmatique: 

trouver des moyens efficaces de corriger l a  langue é c r i t e  des étudiants 

d u  col légial .  En 1975, l e s  discussions des professeurs de français du  

réseau sur la  place di1 français normatif au collegial soulevaient autant 

d 'agressivi t C  que d'inquietude devant .la tâche a accomplir. Alors que 

plusieurs a t t r ibuaient  l a  faute au secondaire ou refusaient de s'engager 

dans d'autres modi f i  cations des cours de français que ce1 l e s  prevues par 

les  projets de sequences, l e  groupe RIEFEC en t repr i t  une enquête auprès 

des professeurs de français pour connaître 1 es méthodologies m i  ses en 

place pour corriger l a  1 angue éc r i t e  dans l e  cadre des cours de français 

a u  col legial  . 

1,1,1 - Un rappel - 3 2  premlè-s - y C t a p g d g  l-a-rg@c& 
RI ËFEC - - -  

Nous avons rendu compte de ces diverses interventions correc- 

t ives dans l e  rapport R I E F E C  1 (1  975-1976). Ce rapport se  terminait par 



une réflexion théorique e t  des recommandations (tome 3: "Analyse e t  re- 

conmandations") . Cette analyse permettait al ors de circonscrire 1 e 

champ des interventions e t  ainsi de dresser un plan de travail plus r i -  

goureux. Alors que 1 'enquête RIEFEC 1 avait designé les interventions 

privilégiées par les professeurs du reseau, les projets RIEFEC II e t  

RIEFEC III  (1976-1978) allaient chercher à mieux décrire la  langue ecrite 

de 1 'étudiant du collégial . 

Prenant comme matéri aux d 'analyse 1 es textes d 'etudiants de 

1 'enquête EFEC, la  gril l e  de correction e t  les résultats de 1 a correction 

de ces textes par l e  groupe EFEC,  nous avons procede à la  description des 

principales erreurs dans 1 eur contexte. Nous faisions al ors 1 'hypothèse 

que les comportements déviants à l a  norme etaient regis par "une logique" 

d o n t  le  sens devait être cherche dans le  contexte de 1 'erreur. Nous 

faisions aussi le  pari que la connaissance pl us fine des facteurs e t  du 

contexte de 1 'erreur nous permettrait d'arrêter une stratégie corrective 

plus efficace e t  nous conduirait à construire ou à selectionner du matériel 

didactique pl us approprié aux 1 acunes des étudiants. L 'analyse des echan- 

tillons d'erreurs portant sur les participes passés e t  les autres formes 

adjectivales (1976-1977) de même que la description des erreurs de la 

conjugaison du verbe (1977-1978) nous on t  permis de confirmer nos princi- 

pales hypothèses. Les erreurs en français ecrit  sont régies par des 

régles don t  1 a systt2matisation peut être decri te. La connais.sance des sys- 

tentes diinterferences qui perturbent 1 'activité de 1 'ecriture permettra 

d'apporter l e  correctif utile: 1 'usage d'un materiel correctif e t  

1 'attention soutenue du scripteur devant certains phénomènes bien 



identifies qii i  ont tendance 3 1 ' i nci ter  à commettre une erreur. 

1 , 1 , 2  - .- Legrojet - - - - - - - -  RIEFEC I I  1 

Les fa i ts :  l e  projet f u t  présenté l e  premier mars 1977 dans 

1 e cadre du programme d ' innovation pédagogique (PROSIP)  de 1 a Di rection 

générale de l'enseignement collégial d u  M.E:Q.; i l  fa isa i t  suite à la re- 

cherche RIEFEC'  I I .  Une rencontre de 1 'équipe avec l e  jury de sélection 
I 

eut lieu au cours du printemps e t  l e  projet, dont l e  t i t r e  e t a i t  

Expérimentation d 'un materi el didactique correctif en français éc r i t ,  f 

f u t  officiellement accepté, l e  premier j u i n  1977. 

- Lagroblematique générale d u j r o j e t  1 s t  - - - -  - - - -  - - -  - - - - -  
9 

Même si  la problématique genérale demeurait substantiellement 

l a  même de RIEFEC TI 3 RIEFEC I I I  (description des erreurs en vue de 4 

mettre au point un  materiel correct if) ,  un élément nouveau a l l a i t  corri- 
1 

ger légeretnent la perspective du travail des t ro is  chercheurs. Cet 

elErnent particulier qui a l l a i t  prendre une certaine importance venait l 

de la pratique de 1 'ensei gnement correctif. En e f fe t ,  les professeurs 

du  groupe RIEFEC après avoir donné en 1976 un  cours correctif tradition- 1 

ne1 (enseignement de la grammaire, . . . ) e t  avoir evalué 1 es résultats 
f 

assez minces d ' u n  tel enseignement, s 'etaient engagés dans une toute 



nouvel 1 e approche cor rec t i ve  (redact ion e t  cor rect ion de tex tes par 1 es 

étudiants, rencontres en tu to ra t ,  analyse des erreurs avec l es  etu-  

d i  ants, entraCnement de 1 ' é tud iant  a 1 a re lec tu re  de ses tex tes ) .  

Cette approche nouvel 1 e ayant donné des résu l ta ts  incontestables ( v o i r  

l e  b i l a n  d'experience du 402 NS de Bois-de-Boulogne e t  l e s  commentaires 

des professeurs de L i  one1 -Grou1 x dans R I  EFEC 1, tome 2) , 1 a recherche 

d'un mater ie l  c o r r e c t i f  pour RIEFEC III s 'es t  trouvée réor ientee vers 

une s t ra teg ie  pedagogique t ou t  autant que vers un support didactique. 

Ce c o r r e c t i f  de parcours i 11 us t re  assez bien 1 a d é f i  n i  t i o n  que 1 'on 

donne t r ad i t i onne l  lement de l a  recherche-action. Dans ce cas-ci , 1 a 

pra t ique e s t  venue confirmer certaines1 hypotheses e t  a forcé l a  r é f l e x i o n  

du groupe a découvr i r  cer ta ins  aspects mal connus du fonctionnement du 

sc r ip teur  en d i f f i c u l t é .  

Cette W o l  u t i  on dans 1 a probl emati que géneral e nous mene a i n s i  

à co r r ige r  l a  prospective que nous envisagions en présentant no t re  p ro je t .  

En e f fe t ,  nous pensions a lors  que l ' é t ude  des p r inc ipa les  erreurs nous 

amenerai t graduel 1 ement a cerner des probl 6mes oénéraux d ' apprentissage 

1 "Comme son nom 1 ' indique, l a  recherche-action vise, en même temps, 
a connaître e t  à agir ;  sa demarche es t  une sor te  de d ia lec t ique  de 
l a  connaissance e t  de l ' a c t i o n .  Au l i e u  de se borner à u t i l i s e r  
un savo i r  ex is tant ,  comme 1 a recherche appl iquée, e l  l e  tend simul- 
tanement à créer un changement dans une s i t u a t i o n  n a t u r e l l e  e t  a 
étud ie r  l e s  condit ions e t  l e s  resu l ta ts  de 1 'expérience effectuée." 

D r  Bru.yne. Herman, Schoutheete, Dynamique de Za recherche en 
sc2nces sociales, Paris, P.U.F., 1975, p. 229. 



du français 6crit des Btudiants; nous pensions aussi que ces difficultés 

rejoindraient des problèmes semblables en d'autres disciplines du collé- 

a , . . . Nous n 'avons pas rejet6 complstement cette expl ication meme 

si d'autres recherches n'ont pu Bclai rer suffisamment les 1 iens étroits 

entre le langage et la pensée, entre les habiletés en science (physique) 

et 1 e développement mental (la logique opératoire de Piaget). blous lais- 

serons donc cette prospective ouverte, preférant reprendre toute la 

problématique du perfectionnement de la langue Bcrite des étudiants du 

collégial par le biais des discours ecrits et oraux que les situations 

concrètes de communication leur imposent (tant dans la vie scolaire que 

dans leur vie professionnel1 e et pri vee) . 

La recherche-action nous a conduits 3 une stratégie corrective 

qui prenait la phrase comme la première Btape pour amorcer le travail 

correctif chez l'étudiant et lui donner confiance. Mais ce n'est pas 

13 la seule voie possible. On peut, en forçant un peu le trait, résumer 
1 ainsi les deux principales façons d'entrevoir le problsme . La premiere 

veut que les lacunes en français &rit proviennent avant tout d'un blo- 

cage psychologique face 3 l'écrit, voire meme a la pensée. Les carences 

1 Ces deux optiques sont d'ordre pédagogique. Nous n'avons nullement 
l'intention de reduire cet ordre les diverses façons de saisir le 
probl ème. Les saisi es socio-cul turel 1 es, socio-pol i tiques et socio- 
économiques sont essentielles 3 une juste appréciation des donnees 
relatives a ce sujet. Cependant, si elles font partie de la problé- 
matique générale, si elles doivent être intégrées aux solutions péda- 
gogiques, force nous est de reconnaCtre que la n'est pas le lieu 
privi legie d' intervention pour modifier les facteurs qui les sous- 
tendent . 



des étudiants se s i tuent ,  selon ce t te  optique, au niveau du discours. 

Ce sont l es  condi t ions prealables a l 'expression qu i  sont mal assurées: 

l es  etudiants n 'on t  pas une perception suffisamment c l a i r e  de ce q u ' i l s  

on t  3 di re ,  i l s  ne posssdent pas l es  cadres logiques necessaires 3 un 

discours coherent, i l s  sont emprisonn6s dans une rhétor ique t r a d i t i o n -  

n e l l e  e t  i l s  craignent de s'exprimer sur des questions qui, globalement, 

l es  impliquent. Aussi, l ' accen t  d o i t - i l  ê t r e  mis su r  l 'express ion e t  

l a  cornnunication (exercice de logique, d'entrafnement mental, etc.).  

Cependant, il est  évident que ce mode d '  i n te rven t ion  ne r&g le  pas ipso 

facto l e s  probl6mes ponctuels au niveau de l a  phrase e t  qu'une deuxieme 

1 
phase d o i t  ê t r e  pr6vue qui  aura pour but  de resoudre ces prob16mes , 

La deuxiiime façon d 'ent revo i r .  l e  problème reconnaCt l e  bien- 

fondé de 1 'analyse de ce t t e  premiiire optique. Mais e l l e  affirme qu'on 

ne pourra, pour une populat ion d16tudiants fa ib les ,  a g i r  de façon e f f i -  

cace au niveau du discours que s i  on reg le  au prealable l e s  problèmes 

spécif iques au niveau de l a  phrase. Ce premier t r a v a i l  devant r eva lo r i -  

ser 1 'etudiant ,  r a f f e m i r  sa confiance en ses p o s s i b i l i t é s  e t  l u i  donner 

l e s  instruments necessaires pour amorcer une seconde phase qui,  e l l e ,  

se s i t u e  au niveau du discours. 

1 Le l ec teu r  intéresse à ce type d'expérience pourra 1 i r e :  Dulong, 
J.-M. e t  L'Heureux, R., Perfectionnement et correction de Za Zangue 
maternelle dans l e  cadre du cours d'essai (601 -402). CEgep de 
Sainte-Foy, j u i n  1974. 



Comme on l e  s a i t ,  selon la  sa i s i e  qu'on a du problème, on amor- 

cera la démarche corrective, so i t  par un  entraTnenent a l a  conmiunication, I 

1 s o i t  par une démarche corrective au niveau de l a  phrase . Une chose e s t  

cependant certaine: i l  faut que la  démarche corrective s '  inscrive dans 

une s t ra tég ie  pédagogique globale. l 

L'équipe RIEFEC III  e s t  toujours constituée des mêmes membres 

que ce l le  de RIEFEC I I ,  so i t :  

- Monsieur Michel Paquin, professeur a Bois-de-Boulogne; 

- Monsieur Georges Beaulieu, professeur 3 Bois-de-Boulogne; 

- Monsieur Jean-Paul Bourgeau, professeur 3 Lionel -Grou1 x .  

Ces t r o i s  professeurs assurent une tâche d'enseignement rédui t e  

afin d'exper imenter des él émen ts théoriques ou didactiques re l iés  3 1 eur 

recherche qui, e l l e ,  occupe l e  plus c l a i r  de leur  temps. L'équipe assure 

1 Quand nous parlons d'intervention au niveau de la  phrase, nous ne 
pensons nullement 3 une action ponctuelle degagée de tout  contexte 
reel de communication 3 par t i r  de phrases présentées hors contexte. 
I l  s ' a g i t  plutôt d'une intervention aux niveaux de 1 'orthographe 
d'usage, de 1 'orthographe flexionnelle, de l a  morphosyntaxe, de l a  
ponctuation e t  du lexique plutôt qu'aux niveaux de 1 'organisation 
du  texte,  des cadres logiques employes, de la  rhetorique en genéral, 
e tc . ,  mais qui prend comme point de départ l e  discours (1 ibre e t  
imposé) de 1 ' ? t u  diant en situation normale de communication écr i te .  



toutes l e s  tâches organisationnel les, administrat ives e t  pgdagogiques 

nécessaires a son fonctionnement. El 1 e assume aussi des fonctions 

d'animation occasionnBes par 1 es evenements e t  par ses travaux antér ieurs.  

L'Bquipe, enfin, s ' ad jo i n t  pour des périodes determinées ou 

des travaux ad hoc cer ta ins  col laborateurs p a r t i c u l i e r s  (P ie r re  Tousi- 

gnant, Yvon Lavertu, Pierre-Marie Paquin, Lionel Jean, Marc Le Bou1 engé) . 



Les o b j e c t i f s  généraux e t  spécif iques de l a  recherche 

1 3 1  - Les ob jec t i f s  généraux de l a  r e c m c -  - - - - - - -  - -  - - - - - - -  

1,3,1,1 - L ' in t roduct ion:  l e s  l i e n s  ent re  l es  
ob jec t i f s  généraux des p ro je ts  
RIEFEC I I  e t  RIEFEC I I I  

Le p ro j e t  RIEFEC I I  s 'es t  appliqué d'abord a décr i re  l e  fonc- 

tionnement syntagmatique caractér ist ique des pr inc ipa les erreurs des O 

etudiants du co l l ég ia l  a f i n  de mieux comprendre l a  logique in te rne  de 

leu rs  comportements déviants sur 1 e p l  an 1 i nguis tique. Un deuxième 

o b j e c t i f  venai t  completer l e  précédent: 1 'experimentation d'un matgr ie l  

didactique susceptible de cor r iger  l es  pr inc ipa les deficiences en f ran-  

1 ça is  &rit . Dans son mémoire de presentat ion du p r o j e t  RIEFEC I I I ,  I 

date du l e r  mars 1977, 1 'équipe reprenai t  1 es mêmes o b j e c t i f s  en 1 i m i -  
I 

t an t  toutefois son champ d 'ac t ion aux ensembles "morphosyntaxe", 

" lexique" e t  'signes orthographiques", mais en ajoutant  1 'etude des 
l 

pr incipaux problemes r e l i é s  aux processus d'apprentissage du français 

e c r i  t au co l l ég ia l  . Jusqu'a présent, nous avons t r a v a i l  l é  a 1 'ensemble I 

"morphosyntaxe" avec l ' é tude  du verbe. On peut a i ns i  constater que 
l 

l es  deux pro je ts  s '  i nsc r i ven t  dans une cont inu i té .  

1 RI EFEC I I ,  Les erreurs fréquentes en français écmt au coZZégiaZ, 
j u i n  1977. 



1,3,1,2 - Le fonctionnement syntagmatique des 
principal es erreurs des étudiants 

Le premier objectif géngral pouvait se 1 i re  ainsi dans le  

mémoire de présentation : 

"Décrire l e  fonctionnement syntagmatique 

caractéristique des principales erreurs 

des étudiants du niveau col 1 égi al classées 

dans les ensembles "morphosyntaxe", 

"1 exiquel' e t  "signes orthographiques". " 

Comme nous l e  soulignions, cet objectif é tai t  u n  de ceux pour- 

suivis par la recherche RIEFEC I I .  Cet objectif se concrétise dans l e  

present rapport. Les démarches effectuées, le  matériel u t i l  isg e t  la 

rnethodol ogie empl oyée pour atteindre cet objectif son t  restés foncisre- 

ment les mêmes, malgré les changements d e j a  soulign6s que nous explici- 

terons en 2,2,2. Ainsi, le  long exposé du rapport RIEFEC II sur 1 'étude 

du fonctionnement syntagmatique des principal es erreurs des gtudiants 

reste toujours val ab1 e . 

Si la saisie de l'objectif e t  les moyens mis en oeuvre pour 

l'atteindre n ' o n t  pas été modifigs en profondeur, l e  contenu, lui ,  l ' a  

été. L'ensemble "lexique" a été écarté comme objet de travail,  car la 

recherche dlAndre Martin, Enquête sur  Ze vocabuZaire actif des étudiants 

du coZZégiaZ, q u i  devait être disponible au début de la  session d'automne 



1 

1977, n'avait pas encore été publiée. Même si cet ensemble n ' a  pu être 

abordé, i 1 n 'a pas cessé d 'être 1 'objet de nos pr6occupations. C'est 1 

pourquoi nous avons sugger? il un groupe de professeurs de Trois-Rivières 

(cf. 1,3,4) e t  à un collègue de Bois-de-Boulogne, Jacques Leclerc, de r 

présenter a cet effet un projet de recherche. Ces professeurs ayant 
l 

manifesté un intérêt marqué pour ce projet, nous les avons alors aidés 

à le préparer. 

Quant 3 1 'ensemble "Morphosyntaxe" qui comprend, parmi les l 

erreurs les plus importantes recensges par EFEC, les erreurs relatives 
l 

aux verbes, aux pronoms personnels e t  aux prépositions , nous 1 'avons 

traité de la façon suivante. Nous avons regroupe toutes les erreurs l 

specifiques du verbe, des pronoms pers.onnels e t  des prépositions afin de 

creer trois modules qui pouvaient devenir des champs d'analyse. Les 1 

modules Verbes e t  Pronoms personneZs nous semblaient par t i  cul ièrement 

liés e t  représentaient 1 es erreurs les pl us fréquentes de 1 a 1 iste EFEC. 

Nous avons donc d6cidé d'en faire 1 'objet de notre étude. Le groupe l 

RIEFEC s ' e s t  attaqué au module Verbes et  a propose ti des professeurs 

de Trois-RiviGres, engages dans une recherche similaire, de prendre le  l 

modul e Proncms personne 2s. 
I 

L'objectif mentionne aussi comme champ d 'étude 1 'ensemble I 

"Signes orthographiques". Nous 1 'avions integr6 a cet objectif, car 

la recherche RIEFEC I I  1 'avait aborde par le biais de 1 'analyse du t ra i t  I 

d'union. Cependant, même si ce genre d'erreurs f a i t  partie des erreurs 

principales commises par les étudiants du col legi a l  , nous croyons qu'il 



e s t  plutôt négl igeable vu 1 'importance re la t ive  de ces erreurs.  C'est  

pourquoi nous nous sommes contentés de terminer l e  dossier " t r a i t  

d'union" sans pousser pius loin notre investigation. 

7,3,1,3 - L'expérimentation du matériel 
didactique 

Le deuxième objectif  général de l a  recherche é t a i t  formule 

ainsi  dans 1 e .memoi re  de présentation : 

"Expérimentation du materi el didactique 

conçu comme correcti f des erreurs i denti - 
f iées .  " 

Nous avions prevu t r o i s  étapes a 1 'experimentation du matériel 

(cf .  1,4,2,2) : 1 a cr i  tique par des pai rs  , 1 'experimentation auprès des 

étudiants,  1 'éval uation de la  retention. Les dé1 a i s  de production du  

materiel e t  l a  sous-évaluation du temps requis pour l a  c r i t ique  par les  

pairs feront que nous ne depasserons pas l a  premiOre 6tape de 1 'expéri- 

mentation. Cependant, l e  materiel produit sera u t i l i s é  aux cegeps Bois- 

de-Boulogne e t  Lionel-Groulx au cours de l a  session d'automne 1979 e t  

nous recueillerons les  commentaires cr i  tiques des étudiants.  Quant 3 l a  

phase t r o i s ,  e l l e  e s t  par t ie  intégrante de 1 'évaluation du cours insti- 

tutionnel de français correct i f  e t  e l l e  devrait s e  f a i r e  à l a  session 

d'automne 1980. 



1,3,1,4 - L'identification des problèmes d'ap- 
prentissage du  français éc r i t  au 
col 1 égi al 

1 

Enfin, le dernier objectif général ("Identifier les  principaux 
r 

problemes relies aux processus d 'apprentissage du français éc r i t  au ni- 

veau collégial") a é t é  un élément-clef des reflexions du groupe. Il a l 

permis de mieux cerner la problématique de 1 'enseignement du français au 

collegial e t  a f a i t  ressortir une dimension -du probleme qu'il  faut abso- 1 

1 ument interro'ger a v a n t  de pouvoir procéder 3 un classement fonctionnel 

des données recuei 11 ies: la nature des problemes rel iés a l a  phrase e t  

la nature des problèmes relies au discours. C'est la  dimension que veut , 

explorer 1 e projet RI EFEC IV. 

l 

1,3,2 - . - - - - - - - -  Les objectifs specifiques - - - - -  

1,3,2,1 - L'introduction: les liens entre les 
objectifs specifiques des projets 
R I E F E C  II e t  R I E F E C  III  l 

Les objectifs géneraux qui o n t  éte effectivement poursuivis 

par RIEFEC III Citant les miSmes que ceux de 1 a recherche antérieure, i l  

e s t  normal que les liens entre les objectifs spécifiques des deux re- 
l 

cherches s ' inscrivent dans une con ti nui té. 



1,3,2,2 - Les o b j e c t i f s  specif iques r e l i é s  a 
l a  méthodologie 

Les ob j e c t i  f s  spéci f i  ques qu i  ba l  i s e n t  1 es démarches propres 

au t ra i tement  des échan t i l l ons  sont  au nombre de h u i t :  

1. Recour i r  au corpus EFEC e t  c h o i s i r  un é c h a n t i l l o n  re -  

présentan t 1 es er reurs  étudiées. 

2. Elaborer,  pour chaque cas cho is i  , une g r i  1 l e  de classe- 

ment . 

3.  Effectuer l e  classement des d i f f e r e n t s  exemples 

d 'e r reu rs .  

4. Determi ner, d 'après 1 'occurrence des d i f f é r e n t s  exemples, 

l a  ca tégor ie  grammaticale qu i  sera étudiée.  

5. El aborer une g r i  11 e d ' i d e n t i f i c a t i o n  des comportements 

erronés. 

6. Classer, 3 p a r t i r  de c e t t e  g r i l l e ,  l e s  exemples r e l a t i f s  

au cas cho is i .  

7. I n d u i r e  l e s  l o i s  de fonctionnement. 



8. Consiilter des spécialistes pour critiquer la démarche 

méthodologique e t  verifier l'exactitude des lo is  in- 

dii i tes . 

L'ordre du traitement des échantillons précisés par ces objec- 
I 

t i f s  a é té  respecté a la let tre.  Cependant, des modifications impor- 

tantes ont été apportées au chapitre des gr i l les  de classement e t  de 
l 

1 a consul tation des personnes-ressources . ies  données techni ques rela- 

tives aux modifications d'ordre méthodologique seront pr&sentees en l 

2,O - La méthodologie de la recherche. Quant a la  consultation des 
I 

personnes-ressources, el 1 e a entraîné de nombreux dé1 a is  e t  a soulevé 

plusieurs problèmes. Aussi, avons-nous decidé de recourir plutot a 

une cri tique par  des professeurs du collégial du matériel produit a 

partir des règles induites. Cette étape de l'evaluation du matériel 

didactique, la critique par des pairs, sera précisee en 1,4,2,2 - Le 

plan de travail.  

1,3,2,3 - Les objectifs spécifiques rel iés 3 
1 'élaboration du matériel didactique 

Le projet présenté à la DGEC proposait uniquement deux objec- 

t i f s  spécifiquement 1 i é s  a 1 'élaboration du  matériel didactique: 

"1. Elaborer les principes méthodologiques 

qui vont régir le  matériel didactique e t  en 

determiner 1 e contenu. 



2. Elaborer du mater ie l  didactique. " 

Quand, après coup, nous évoquons l es  demarches, l es  tâtonne- 

ments, l e s  discussions, l e s  rencontres, r e l i e s  3 ces deux ob jec t i f s ,  

nous ne pouvons qu'avouer que nous sous-estimions l a  somme de t r a v a i l  

nécessaire a l e u r  a t t e i n te .  En f a i t ,  l a  r é a l i s a t i o n  de ces o b j e c t i f s  

impl i quai t l a  mise au po in t  des p l  ans de t r a v a i l  des modules Participes 

passe's (1,4,2,2) e t  Verbes (1,4,3,4), l a  production des leçons de base 

(1,4,2,3), de modules didactiques (1,4,2,4), d'un guide pedagogique 

(1,4,2,5), de deux videos (1,4,2,6) e t  l a  c réat ion d'une equipe de con- 

cepteurs e t  de rea l  i sateurs (1,4,2,7). Bref, on peut a f f i rme r  que 

ces deux o b j e c t i f s  on t  const i tué 1 'axe p r inc ipa l  du t r a v a i l  de 1 'équipe 

RIEFEC au cours de 1977 e t  de 1978. 

1,3,2,4 - L ' o b j e c t i f  spéci f ique r e l i é  3 1 ' i d e n t i -  
f i c a t i o n  e t  au classement des principaux 
probl Smes d' apprentissage du f rança is  
é c r i t  

Un seul o b j e c t i f  6 t a i t  r e l i é  a 1 ' i d e n t i f i c a t i o n  e t  au classe- 

ment des principaux probl émes d' apprentissage du f rança is  &rit . Corne 

nous l e  précis ions 3 propos de l ' o b j e c t i f  géneral qu i  l e  chapeaute, 

nous ne prétendons pas 1 ' avo i r  a t t e i n t .  Cependant, nous pouvons a f f i r -  

mer que nous avons précis6 l es  coordonnees de ces problèmes ( l a  phrase 

e t  l e  discours) , mieux cerne 1 a probl émati que générale de 1 ' apprentissage 

du f rançais au c o l l 6 g i a l  e t  c l a r i f i é ,  pour chaque axe, l e s  grandes c a t i 5  

gories nécessaires au classement. 



1,3,2,5 - Concl usion 

IJous pouvtms conclure en rappelant que l e  présent projet 

s ' inscr i t  dans 1s continuité de la recherche antérieure, que ses objec- 

t i f s  specifiques ne révelent pas toujours la somme d'énergie e t  de tra- 

vai 1 requise pour 1 e mener a bonne fin e t ,  enfin, q u '  i 1 comporte une 

part importante d'activités reliees 3 la diffusion e t  à la promotion 

des idees-clefs qui en sont fssues. Nous allons maintenant preciser 

les principales étapes du déroulement de cette recherche. 

1 ,4  - Le déroulement de la recherche 
I 

Le projet R I E F E C  I I I  a duré toute l'année scolaire 1977-1978. 
I 

I l  est la suite du projet R I E F E C  I I  terminé en j u i n  1977, projet dont 

rend compte l e  rapport Les erreurs fréquentes en français dcmt  au col- l 

Zégial. Ce second volet de 1 a recherche a permis de terminer 1 'etude 

du modul e Participes passgs et  formes acljectivaZes e t  d'elaborer un 

materiel didactique 3 partir des données issues de cette analyse. De 
l 

pl us, 1 'equipe RI EFEC a mis en train e t  terminé un second module, l e  

module Verbes. l 



L'équipe RIEFEC a, de septembre 1977 a janv ie r  1978, mené 

de façon para1 l e1  e 1 'analyse de ces deux modules. E l  1 e a terminé 1 'a- 

nalyse des dossiers "par t i c ipe  passé avec avo i r "  e t  l ' i n f i n i t i f  en -cru, 

derniers dossiers du module Participes passés e t  formes adjectivaZes 

conçu un plan de t r a v a i l  pour 1 'Claboration du matér ie l  didactique, 

créé une équipe de concepteurs e t  une équipe de production e t  apporte 

des transformations au matér ie l  déjà produi t .  E l l e  a de p lus  mis en 

t r a i n  1 'ana1ys.e du module Verbes . Cette mise en chant ier  a impliqué 

des démarches pré l imina i res :  établissement des echant i l lons par l e  

Centre de cal  cul de 1 'Uni vers i  t é  de Montreal (Mi chel Vani e r )  , reperage 

manuel des phrases faut ives dans 1 e corpus EFEC, re levé systematique 

e t  dactylographie de ces phrases. E l l e  a, ent re  autres, amené 1 'equipe 

à élaborer une g r i l l e  genérale de classement à p a r t i r  des donnees morpho- 

logiques e t  syntaxiques de l a  conjugaison e t  une g r i l l e  générale d ' iden- 

t i f i c a t i o n  des comportementserronés. Ces g r i l l e s  on t  permis a l 'équ ipe 

RIEFEC de recue i l  1 i r  des informations génerales r e l a t i v e s  au contexte 

des erreurs (typerde r e l a t i o n  ent re  l e  verbe e t  son su je t ,  place du su- 

j e t ,  composantes du groupe su je t ) ,  de classer les  d i f f é r e n t s  types d 'e r -  

reurs e t  de dénombrer 1 es phrases représentant 1 es comportements-types 

' i den t i f i é s .  Enfin, l e s  données issues de ces classements on t  rendu 

possib le 1 'é laborat ion d 'un p lan de t r a v a i l  qu i  permettra aux professeurs 

interessés d ' é l  aborer un matéri  e l  didactique congru. 

Le type de recherche men&e par l e  groupe RIEFEC, une recherche- 

act ion, obl igea de p lus  1 'Cquipe a ef fectuer de nombreuses démarches 

connexes inhérentes à l a  d i f f u s i o n  e t  a l a  promotion des idées maCtresses 



f 

issues de l a  recherche. E l l e  a a i ns i  pa r t i c i pé  à l ' é l abo ra t i on  d'un 

cadre methodologique pour un cours i n s t i t u t i o n n e l  de f rançais é c r i t ,  f 

animé e t  encadre une recherche menée au cégep de Trois-Rivières dont 

1 ' ob je t  e t  l a  méthodologie é ta ien t  dans l a  1 ignée du présent p ro je t ,  + 

pa r t i c i pé  au co l  1 oque sur 1 es innovations pédagogiques au col  l é g i a l  

(Cégepdix) , au co l  loque des Techniques administrat ives à Québec e t  au 

comité ad hoc formé par l a  DGEC pour élaborer l e s  pol i t i ques  1 i n g u i s t i -  @ 

ques du co l  l é g i  a l  . Enfin, e l  1 e a recense 1 es recherches présentant des 

po in ts  de convergence avec , la  problematique genérale de l a  présente re-  # 

cherche e t  a interv iewe l es  personnes responsables de ces pro je ts .  

Nous présenterons maintenant de façon plus élaborée les  étapes , 

de l a  recherche que nous venons d'énumérer. 

1 4 1  - - Lagresentat ion - - - - - - -  defgrlngigales_ ctapg 

La recherche a porté sur  deux ensembles principaux appelés 

modules: l e  module Participes passés e t  formes adjectivaZes e t  l e  1 

module Verbes . Chaque module regroupe un ce r t a i n  nombre de dossiers 

e t  t r a i t e  3 1 a f o i s  des erreurs r e l  iées à 1 'orthographe f lex ionnel  l e  e t  

à 1 a morphosyntaxe. 



Le module Participes passés e t  formes adjectivates comprend 

l e s  dossi ers " p a r t i c i p e  passé employé avec ê t re " ,  ' a t t r i b u t " ,  " p a r t i  c i  pe 

passe sans a u x i l  i a i r e " ,  "Cpi thgte" ,  " p a r t i c i p e  passé employC avec l 'au- 

x i l i a i r e  a v o i r "  e t  " i n f i n i t i f  en -erl'. Le module Verbes , l u i ,  regroupe 

l e s  dossiers " f u t u r  simple",  "condi t ionnel  présent",  "passg simple", 

" sub jonc t i f  présent", " imparfa i  tu, " i n d i  c a t i  f présent"  e t  "verbes 301 ". 

Chaque dossier,  qu ' i 1 appartienne au module Participes passés 

ou au module Verbes , comporte l e s  mêmes composantes. E l  l e s  sont  pré- 

sentées dans un ordre  f i x e :  1 ' é c h a n t i l l o n  des phrases contenant l e s  

erreurs,  1 es t a b l  eaux-synthèse du c l  assement, 1 a concl us ion a 1 a phase 

"classement", l e s  tableaux-synthgse du classement des comportements e r r o -  

nes, l a  conclus ion à l a  phase " i d e n t i f i c a t i o n " .  

1,4,2 - ' Le.:modul e Participes passés e t  formes adjec- ------------------  
Fiuaies - - - --  

1,4,2,1 - Les dossiers q u i  devaient  ê t r e  
te rmi  nes 

Deux des dossiers du module Participes passés e t  formes adjec- 

tivales ( p a r t i c i p e  passé conjugug avec a v o i r  e t  i n f i n i t i f  en -e r )  

n 'ava ien t  pas é t é  terminés. I l s  o n t  é t e  un des o b j e t s  de t r a v a i l  de 

l ' é q u i p e  au cours des premiers mois de l a  session d'automne. Une f o i s  

ce t r a v q i l  completé, nous avons mis au p o i n t  un p lan  de t r a v a i l  q u i  

deva i t  r é g i r  1 ' é labo ra t i on  du maté r ie l  d idac t ique r e l a t i f  à ce module. 



1 

1,4,2,2 - L 'é labo ra t i on  d'un p lan  de t r a v a i l  

I 
Le p lan  de t r a v a i l  deva i t  répondre à t r o i s  bu ts :  

1 

a)  De l im i te r  l e s  éléments de contenu du maté r ie l  d i d a c t i -  

que ; l 

b )  Cho is i r  l e  canal e t  l es  moyens à me t t re  en oeuvre pour 
1 

'assurer l a  r é v i s i o n  de l a  ca tegor ie  grammaticale retenue 

e t  l e  t rans fe r t  des connaissances acquises à des s i t u a -  

t i  ons r é e l  1 es de communication e c r i  te ;  l 

c )  Déterminer l e s  p r inc ipa les  @tapes de 1  'experimentat ion 
1 

e t  de 1  'évaluat ion du mater ie l  p rodu i t .  

- Premier bu t :  del i m i  t e r  l e s  cléments de contenu 
du matér ie l  d idac t ique 

Les éléments de contenu du matér ie l  d idac t ique o n t  f i té iden- 

t i f i é s  grâce au double classement e f fec tué  dans l e  t ra i t emen t  de chaque 

doss ier  du module "Par t ic ipes  passes e t  formes ad jec t i va les " .  

Le premier c l  assement nous a  permis de recue i  11 i r  l e s  données 

f a c t u e l l e s  r e l a t i v e s  au contexte l i n g u i s t i q u e  des e r reu rs  comnises. Nous ' 

avons a i n s i  etab1 i l a  fréquence d'occurrence des p a r t i c i p e s  passés e t  des 
1 

formes ad jec t i va les  l e s  p lus  employés, l e s  pourcentages des termes du 

corpus f a i s a n t  p a r t i e  du vocabulaire fondamental (47,20% des a d j e c t i f s  



du doss ier  ep i the te ;  59,25% des a d j e c t i f s  du doss ier  a t t r i b u t ,  . . .) 

e t  l a  l i s t e  des a d j e c t i f s  e t  des p a r t i c i p e s  passés l e s  p lus  employés. 

Ce classement a  de p lus  permis de mieux cerner  l e s  er reurs  

commises. A ins i  , nous avons pu p réc i se r  1  e  f a i t  que l e s  e r reu rs  se 

rappor ta ien t  à l a  r e g l e  générale d'accord dans 92,68% des cas, que ces 

er reurs  é t a i e n t ,  dans 76,06% des cas, des omissions de marques, dans 

20,32%, des add i t ions  de marques; que l e s  er reurs  p o r t a n t  s u r  l e  genre 

représenta ien t  54,51% des exemples recensés e t  ce1 l e s  p o r t a n t  su r  l e  

nombre, 44,95%. 

L'ensemble de ces données d é l i m i t a i t  l e s  éléments de contenu 

du matér ie l  d idac t ique q u i  deva i t  ê t r e  .élaboré. A ins i ,  il é t a i t  c l a i r  

que ce ma té r ie l  ne d e v a i t  pas se perdre dans l a  r é v i s i o n  des exceptions 

aux règ les  générales rég issan t  l e s  categor ies grammaticales retenues, 

mais p l u t ô t  s ' a t t a r d e r  à ces rëg les  mêmes. 11 é t a i t  év ident ,  de p lus,  

que ce ma té r ie l  d e v a i t  accorder une grande importance aux p a r t i c i p e s  

passés e t  aux a d j e c t i f s  ne connaissant pas de v a r i a t i o n s  fo rmel les  e t  

e x p l i c i t e s  en genre, a 1 ' o r a l  ( p a r t i c i p e s  passés des verbes du premier 

groupe, a d j e c t i f s  se terminant  a 1  ' o r a l  pa r  [ a l ] ,  [ c l ] ,  [ i k ] ,  [ j œ r ] ) .  

D 'autres données issues du c l  assement venaient  p r é c i s e r  l e  

f a i t  que, s i  l e  ma te r ie l  d e v a i t  s 'axer  sur  l e s  reg les  générales d'accord, 

il deva i t  s u r t o u t  s  ' a t taquer  aux traquenards r e l  i é s  3 l e u r  app l i ca t i on .  

En e f f e t ,  l a  d i f f i c u l  t é  ne v i e n t  pas de l a  règ le  d 'accord en s o i  ( l a -  

q u e l l e  e s t  re la t ivement  simple s i  on e x c l u t  l e  p a r t i c i p e  passe avec 



avo i r ) ,  mais p l u t ô t  des condi t ions prealables a son app l ica t ion :  1 'i- 
r 

d e n t i f i c a t i o n  de l a  forme de base du p a r t i c i p e  passé, l a  d i f f e r e n c i a t i o n  
r 

de l a  f o r m  o r a l e  e t  de l a  forme e c r i  t e  e t  1 a d i f f é r e n c i a t i o n  des formes 

verbales phonétiquement ident iques ( i n f i n i t i f  e t  p a r t i c i p e  passe pour r 

l e s  verbes du premier groupe, passe simple e t  passe compose pour cer-  

t a i n s  verbes des deuxième e t  t ro is ième groupes). 
1 

Les eléments de contenu ne pouvaient cependant pas ê t r e  r e d u i t s  

aux seules donnees r e l a t i v e s  au contexte 1 i n g u i s t i  que des e r reu rs  commi - f 

ses. I l s  devaient aussi i n t e g r e r  l e s  r é s u l t a t s  du second classement 

e f fec tue  pour chaque &han ti 11 on des dossi ers cons ti tues. Ce c l  assemen t 
1 

v i s a i t  a i d e n t i f i e r  l e s  pr inc ipaux comportements errones e t  a permettre 
1 

l a  formulat ion de cer ta ines hypotheses r e l a t i v e s  aux causes de ces com- 

portements. Le matér i  e l  devai t donc t e n i  r compte des p r i n c i p a l  es expl i - l 

ca t ions  avancées pour exp l iquer  l e s  comportements erronés: l a  présence 

d'un mot écran, 1 ' i n f l uence  de l a  négation, 1 ' e f f e t  d ' a n t i c i p a t i o n  d 'un  1 

complément i n  t rodu i  t par une préposi t i o n  , 1 a neu t ra l  i s a t i o n  du genre du pro- 
1 

nom personnel " je" ,  l a  présence d'une p ropos i t i on  r e l a t i v e  f a i s a n t  ecran, 

l e  refus de l a  fonc t i on  d ' a u x i l i a i r e  a l ' i n f i n i t i f  e t  au p a r t i c i -  l 

pe prgsent des verbes "avo i r "  e t  "êt re" ,  l a  n e u t r a l i s a t i o n  des opposi t ions 

du nombre pour l e s  a d j e c t i f s  i nva r iab les  en genre, 1 ' a t t r a c t i o n  v i sue l l e ,  

l a  confusion du p a r t i c i p e  present e t  de l ' a d j e c t i f  verbal ,  l a  confusion 
l 

de genre du terme qui  commande l ' acco rd ,  l a  confusion de l a  forme i n f i n i -  

t i v e  des verbes du premier groupe e t  du p a r t i c i p e  passe de ces mêmes l 

verbes. 



Les deux classements ef fectues dans l e  t ra i tement des echan- 

t i l l o n s  on t  donc permis d ' i d e n t i f i e r  l es  éléments de contenu per t inents  

à 1  'é laborat ion du matér ie l  didactique. Ces éléments de contenu r e l & -  

vent de deux ordres di f férents:  l es  données fac tue l les  e t  l es  i n t e r -  

pré ta t ions des comportements erronés 1  es p l  us fréquents. Il s const i tuent  

1  'ob je t  de l a  phase premiere du plan de t r a v a i l .  

- Deuxieme but: c h o i s i r  l e  canal e t  l e s  moyens 
à mettre en oeuvre pour assurer l a  r év i s i on  
de l a  catégorie grammaticale retenue e t  l e  
t r a n s f e r t  des connaissances acquises à des 
s i  tuat ions rée l  l es  de communication é c r i  t e  

La seconde p a r t i e  du p l  an de t r a v a i l  deva i t  determiner l e  

canal l e  p l  us approprie à l a  présentat ion des élements de contenu iden- 

t i f i é s  dans l a  premiere p a r t i e  e t  préc iser  les  moyens à mettre en oeuvre 

pour f a c i l  i t e r  à 1  'e tud iant  1  'appropr iat ion ac t i ve  de ces connaissances 

e t  l e u r  app l i ca t ion  a des actes rée ls  de communication. 

Le plan de t r ava i  1  prévoyai t  1  ' e laborat ion de c inq "leçons de 

base'' ( p a r t i  c i  pe passe empl oye avec avoi r, pa r t i c i pe  passé sans auxi 1  i a i r e  , 

pa r t i c i pe  passe employe avec ê t re ,  a t t r i b u t  e t  ep i the te )  dont l e  r ô l e  é t a i t  

d'assurer, a p a r t i r  d'une démarche induct ive,  l a  r év i s i on  de l a  reg le  géné- 

r a l e  d'accord e t  l a  ma'itrise des condit ions préal ables a son appl ica t ion.  

11 prevoyai t  de p lus  l a  créat ion d'un module didact ique dont l e  but  s e r a i t  

d'aboucher l a  demarche cor rec t i ve  aux textes produi ts  par 1 'etudiant, 

d'assurer l a  r ev i s i on  des regles génerales d'accord e t  l a  ma î t r i se  des 

condit ions préal ab1 es a 1  eur appl i c a t i  on, de provoquer une r e f l e x i o n  sur 



l e s  comportements errones e t  de p revo i r  des mecanismes de t r a n s f e r t  des 

connaissances acquises a des s i t u a t i o n s  concrgtes de comunica t ion .  

Le p lan  de t r a v a i l  p r é c i s a i t  aussi 

dans quel cadre d e v a i t  s ' i n s c r i r e  l e  mater ie l  p rodu i t .  A c e t t e  f i n ,  

il prévoyai t 1 a c réa t ion  d 'un gui de pédagogique à 1 'usage des professeurs 

desireux d ' imp lanter  un cours de f rançais &rit axé su r  une pedagogie 

c o r r e c t i v e  e t  .l 'é labora t ion  de deux vidéos: 1 'un po r tan t  s u r  l e s  démar- 

ches d'apprentissage possibles dans ce cours, 1 'autre, su r  l e s  o u t i  1s 

c o r r e c t i f s  pe r t i nen ts  à ce cadre géneral . 

Enf in,  l e  p lan  de t r a v a i l  déterminai t l e s  p r i n c i p a l e s  etapes I 

de 1 'experimentat ion e t  de 1 'évaluat ion du mate r ie l  p rodu i t .  

- Troisieme but :  déterminer l e s  p r i n c i p a l e s  
étapes de 1 'experimentat ion e t  de l 'eva lua-  

1 

t i o n  du mater ie l  p r o d u i t  

Le p lan  de t r a v a i l  p revoya i t  t r o i s  etapes pour 1 'expérimentat ion 

e t  1 'éval ua t i on  du mater ie l  p rodu i t .  1 

1  ) La c r i t i q u e  du mater ie l  par  des p a i r s  impl iqués dans 
l 

des experi  ences de f rança is  c o r r e c t i f .  

2 )  L1exp6rimentat ion auprès de groupes expérimentaux. 



3 )  L 'éva luat ion de l a  re ten t ion  des connaissances en 

s i t u a t i o n  rée l  l e  de communication é c r i  te. 

La c r i  t i que  par des pa i rs  deva i t  se f a i r e  selon une methodolo- 

g i e  b ien précise. Deux professeurs du c o l l e g i a l  é ta i en t  jumelés. 

Chacun d'eux deva i t  f a i  r e  une c r i  t i que  &ri t e  du materi  e l  analysé e t  

p a r t i c i p e r  a une discussion dont l e  bu t  e t a i t  de p réc ise r  l e s  p r i n c i -  

paux po in ts  de l a  c r i  t ique.  Un compte rendu de l a  rencontre e t  l a  l i s t e  

des amél i o ra t i ons  à apporter au mater ie l  devaient ê t r e  remi S. L 'exper i -  

mentation e t  1  'évaluat ion devaient se f a i r e  aupres de groupes experimen- 

taux. Un pr?- tes t  v e r r a i t  à q u a n t i f i e r  l a  performance des étudiants,  

en ce qu i  a t r a i t  a l a  dimension retenue, en s i t u a t i o n  r g e l l e  de commu- 

n ica t ion  e c r i  te .  AprOs 1 ' u t i  1  i s a t i o n  du matér ie l  dans l e  cadre du cours 

c o r r e c t i f  donné par 1  'équipe RIEFEC, l es  etudiants sub i ra ien t  un post- 

t e s t  du même ordre, ce qu i  permet t ra i t  d'evaluer à l a  f o i s  l e  pourcentage 

d 'évo lu t ion des etudiants e t  l e u r  capaci t e  de re ten t i on  dans un acte r é e l  

de cornnunication é c r i t e .  

Tels é t a i e n t  donc 1  es principaux 61 éments de ce p l  an de t r a v a i  1  . 
Nous a l  1  ons maintenant préc iser  de façon p l  us expl i c i  t e  l e s  ca rac te r i  s ti - 
ques des leçons de base, du module didactique, du guide pedagogique e t  

des vidéos "Out i ls  c o r r e c t i f s  " e t  " Demarches d  'apprentissage". 



1,4,2.3 - Les leçons de base 

1 
Les leçons de base sont au nombre de c inq:  p a r t i c i p e  passé 

conjugué avec ê t re ,  a t t r i b u t ,  p a r t i c i p e  passé sans a u x i l i a i r e ,  é p i  t h s t e  
1 

e t  p a r t i c i p e  passe employé avec avo i r .  E l l e s  on t  pour b u t  l a  m a î t r i s e  

des cond i t ions  prealables 2 l ' a p p l i c a t i o n  des règ les  d'accord reg issant  I 

ces formes grammaticales e t  l a  r e v i s i o n  de ces regles.  E l l e s  sont axées 
1 

su r  une demarche induc t i ve  qui,  par une observat ion or ientée,  par un 

j e u  d 'opposi t ions e t  de subst i tu t ions ,  amene 1  ' é t u d i a n t  a une fo rmula t ion  

personnel1 e  des regles d'accord. E l  l e s  doivent  ê t r e  u t i l  isées de façon 

sé lec t ive .  L ' e t u d i a n t  ne d o i t  f a i r e  que l e s  leçons qu i  correspondent 3 l 

ses p r inc ipa les  er reurs .  De plus, une i n t r o d u c t i o n  f a i t  prendre cons- 

cience a 1  ' e t u d i a n t  des condi t ions préalables a 1  ' a p p l i c a t i o n  de l a  r é g l e  

ggnérale d'accord: l a  d i f f e r e n c i a t i o n  en t re  l e  p a r t i c i p e  passé, l ' i n f i -  

n i t i f  e t  l e  verbe conjugue, l ' i d e n t i f i c a t i o n  de l a  forme de base du par- 

t i c i p e  passé . . . 

Une premiere version de ces leçons a v a i t  é t é  présentée, en 

a v r i l  1977, 3 des professeurs engages dans des démarches co r rec t i ves  en 

f rança is  é c r i  t . Les c r i t i q u e s  formulées pa r  ces professeurs impl  i qua ien t  

des t ransformat ions importantes qu i  on t  é t é  rea l i sees  au cours du premier 

t r i m e s t r e  de 1978. Ces leçons seront  a nouveau soumises B l a  c r i t i q u e  

des p a i r s  avant d ' ê t r e  expérimentées auprès des e tud iants  . 



Le modiile e s t  une s é r i e  de documents autodidact iques q u i  

s  ' i n s c r i v e n t  dans 1. cadre d '  une approche pédagogique g lobale.  Il 

regroupe pour l a  dimension grammaticale p a r t i c i p e  passé l 'ensemble 

des dossiers qu i  y sont  r e l i é s  (par  exemple:, p a r t i c i p e  passé avec 

ê t re ,  p a r t i c i p e  passé avec avo i r ,  a d j e c t i f  ép i  thete,  . . .) . Chaque 

doss ier  t r a i t e  une des p r i n c i p a l e s  erreurs r e l i e e s ' j  l a  dimension 

retenue. Le mode de presentat ion i n tèg re  3 une h i s t o r i e t t e  qu i  

f a i t  de chaque doss ier  une p e t i t e  enquête de po l i ce ,  un contenu dé- 

f i n i .  Le problème e s t  posé corne une énigme à resoudre, des pièces 

3 conv ic t i on  sont  fournies e t  cer ta ines  hypoth&ses sont proposées. 

Cet te demarche v i s e  3 rendre l ' é t u d i a n t  conscient des mecanismes 

sous-jacents au comportement l i n g u i s t i q u e  erroné. Cet te s a i s i e  des 

phenomènes e f fec tuée,  sont  proposées des techniques de c o r r e c t i o n  

e t  des exercices d ' a p p l i c a t i o n .  Enfin, su ivent  une fitape d 'au to-  

observat ion pendant 1 aquel l  e 1 ' é tud ian t  observe son propre corpus 

d 'e r reu rs  e t  un exerc ice d ' a p p l i c a t i o n  o r i e n t é  vers l a  c rea t ion .  

Voi la  l ' a s p e c t  que prend l e  p rodu i t  une f o i s  terminé. Rappelons 

cependant, avant de l i v r e r  ces dossiers, l e s  6tapes de l e u r  r e a l i s a  

t i o n .  



- Les principales étapes de la réal isation 
des modules 

a) La présentation des principal es étapes 

Le dossier que 1 'étudiant pourra utiliser est la résultante 

de cinq étapes qui vont de 1 'analyse d'un corpus d'erreurs au traite- 

ment graphique. Quant aux étapes intermédiaires, elles sont le trai- 

tement linguistique, la recherche d'une idée' didactique originale et 

1 'élaboration de scénarios dont le rôle sera d'intégrer un contenu, 

une observation dirigée et des exercices d'application. 

b) L'analyse d' un corpus d'erreurs 

La première de ces étapes est' l'analyse d'un corpus de phrases 

représentatif des principales erreurs reliees à la dimension grammatica- 

le retenue. El le nous donne la possibil ite d' identifier les comporte- 

ments erronés les plus fréquents et de prendre conscience de la logique 

interne 3 ces comportements. Cette phase nous permet d'adapter notre 

intervention corrective aux mecanismes qui provoquent les erreurs. Pour 

1 e module Participes passés et formes adjectivales, el 1 e a été menée de 

façon systématique et décrite dans le rapport de recherche de l'équipe 

RIEFEC: Les erreurs Zes plus fréquentes en français écrit au coZZ6gia2, 

mai 1977. 



L,i Le t ra i tement  l i n q u ~ s t i q u e  

La deuxième étape e s t  axée sur  l e  t ra i t emen t  l i n q u i s t i q u e  du 

phénomène. Il s ' a g i t  essent ie l lement ,  pour une e r r e u r  donnge, d ' i den -  

t i  f i e r  l e s  eleinents 1 i ngu i s t i ques  pr inc ipaux (not ions,  techniques de 

co r rec t i on ,  ...), necessaires à une approche c o r r e c t i v e  e f f i c a c e  de 

ces er reu rs .  Poiir l e  module Part?:ciye:; passCr;, onze e r reu rs  o n t  é t é  

retenues ( 1  e module con~prendra donc onze dossiers a i i tod idac t iques)  . 

Vo ic i  l a  1 i s t e  de ces e r reu rs :  

- L 'accord dans l a  phrase i n t e r r o g a t i v e  

- L ' a t t r a c t i o n  v i sue l  l e  

- L' i n f luence de 1 '  i n v a r i a b i l i  t e  en genre de c e r t a i n s  
a d j e c t i f s  

- Le p a r t i c i p e  present  

- L e r ô l e d e l a  p r o p o s i t i o n r e l a t i v e  

- L '  i n f l  ilencc du niot-écran 

- L ' e f f e t  d 'entraînement du compiénient 

- La confus ion du p a r t i c i p e  present e t  de l ' a d j e c t i f  verbal  

- La confusion du r é f é r e n t  fémin in du pronom " j e "  

- La confus ion du genre des s u b s t a n t i f s  qu i  commandent 
? ' accord 



d )  l a  recherche d'une idée didactique originale 

La troisieme etape a pour objectif de trouver une idée didac- 

tique originale pour intégrer les élements présentés dans l e  traitement , 
linguistique e t  peut assurer une continuité d ' u n  dossier 3 l 'autre.  

Pour ce faire (cf .  l e  chapitre "M?thodologie" dans l e  Rapport RIEFEC 1 

1 III, 1978), nous avons f a i t  appel B une équipe de concepteurs qui nous 

a fourni 1 ' image-cl ef devant gouverner 1 'approche didactique des phéno- 

mènes t ra i tés .  Cette image a l l a i t  incarner l ' a t t i tude que nous voulions 

voir adopter pa r  1 'étudiant par rapport a ses propres erreurs, ce1 l e  

d 'auto-analyste de sa réal i té  1 inguistique, e t  s '  integrer parfaitement 

a 1 'univers imaginaire e t  cul turel du jeune adulte. L'équipe de con- 

cepteurs proposa 1 ' image du détective. El l e  avait 1 'avantage de respec- 

ter  l ' e spr i t  dans lequel nous abordions notre intervention corrective 

e t  de "coller" d'assez pres il la rea l i t?  étudiante. 

e )  L'elaboration de scénarios 

Le contenu linguistique e t  l ' idée didactique identifiés,  

1 'équipe de réal i sation suggéra 1 'él aboration de scénarios dont 1 e rôle 

sera i t  d'integrer les diverses composantes des dossiers: l e  contenu 

1 inguistique, 1 ' image didactique, 1 'observation dirigge des erreurs e t  

les exercices d'appl ication. Les scénarios auraient de pl us pour fonc- 

tion de soutenir l ' in té ré t  de l 'étudiant pour une discipline qui ne l e  

1 Cette equipe e t a i t  formée d'Eduardo Brito, de Richard Martin e t  de 
Lucie Jul i en. 



motive pas outre  mesurp. Les scénarios seront Ccrits ail cours de l ' e t 6  

e t  l e  traitement graphique realist? à ï a  session d'automne 1978, s i  la 

DGEC veut bien subventionner u n  t.el projet. 

f ) Le t r a i  ternent graphique 

Nous ne pensons pas qu' i l  f a i l l e  in s i s t e r  sur l a  nécessité du 

traitement graphique d 'un  materiel didactique. Cette phase assure au 

matériel sa dimension f ina le  qui, dans bien des cas, distingue un ins- 

trument pedagogique dont on s e  s e r t  avec in té rê t  d ' l in  instrument que 

1 'on subi t  corne un mal necessaire. Aiissi n'avons-nous pas voulu negl i- 

ger ce t te  derniere etape. Nous avons confie a Mademoiselle Louise De- 

l i s l e  l e  soin de concevoir la  maquette d ' u n  dossier-type t r a i t a n t  un 

cas d'homonymie (on/ont) e t  de rea l i ser  la  matrice qui se rv i r a i t  8 sa 

reproduction. On s '  inspirera de ce niode1 e graphique pour l e s  dossiers 

du module Participe passe ... 

- Conclusion 

Finalement, l e  module didactique Participes pnesAs e t  autres 

formes adjectivaZea se présentera en septembre comme une s é r i e  de onze 

anecdotes policiPres qui seront autant d'exercices d'observations, d 'a- 

nalyse e t  d'appl ica tion. De l a description des comportements erronés 

e t  des suggestions de scénarios, l e  rsdacteur t i r e r a  les  elérnents u t i -  

l es  chaque dossier. Restera l e  travail  de graphisme, s i  u n  budget 

& t a i t  disponible. 



1,4,2,5 - Les suggestions méthodologiques pour 
1 a consol i dat ion  des acquis1 

Ces suggestions destinées aux professeurs qu i  dési r e n t  o f f r i r  

un cours de f rança is  é c r i t  axé sur une pédagogie c o r r e c t i v e  o n t  é t e  l 

conçues pour 1 a 'promotion d '  une ce r ta ine  idée de 1 ' enseignement correc-  

t if. Nous croyons que 1 ' a c t u e l l e  convergence d 'op in ions  en faveur du 

f rança is  c o r r e c t i f  ne d o i t  pas mener a des experiences démobil isantes I 

e t  inef f icaces.  C 'es t  pourquoi nous avons voulu présenter au réseau 

un cadre pedagogique déja expérimenté qu i  e s t  congru aux problèmes 1 

spéci f iques d'apprentissage des é tud iants  f a i b l e s  en f rançais.  

En e f f e t ,  même s i  nous avons voulu produ i re  un ma té r ie l  didac- 

t i q u e  per t inent ,  nous n'avons jamais pensé q u ' i l  pouva i t  a l u i  seul 

r é g l e r  l e s  problemes de f rança is  &rit des é tud iants .  C 'es t  pourquoi 

nous nous somnes engagés dans une recherche-act ion qu i  nous permet ta i t  

de me t t re  au p o i n t  un cours axé sur une pgdagogie cor rec t ive ,  d'élabo- 

r e r  des démarches d '  apprentissage e t  de c rée r  des instruments correc- 

t i f s .  Le guide pédagogique veut rendre compte de c e t  aspect f o r t  impor- 

t a n t  de l a  recherche qu i  seul permettra une u t i l i s a t i o n  e f f i cace  du 

maté r ie l  d idac t ique produ i t .  

Ce guide comprend t r o i s  grandes p a r t i e s :  

1 ConsoZidation des acquis en francais écr i t ,  suggestions méthodolo- 
giques, mai 1978. 



1 ) La problEmatiflue: quelques aspects t h 6 o r i  qiies e t  p r a -  

t iques de l a  pgdagoqie c o r r e c t i v e  appl ique@ 3 l ' e n s e i -  

onement du f rança is  ; 

2) Une i n t e r v e n t i o n  pédaqogique v i s a n t  à l a  conso l i da t i on  

des acquis en f rança is  é c r i t ;  

3 )  Les autres a c t i v i  tes d'apprent issage. 

La premisre p a r t i e  du guide cerne rapidement l a  probl6matique 

d'une pedagoqie de conso l ida t ion  des acquis au c o l l é g i a l  e t  presente 

l e s  bases théoriques de l a  pédagogie co r rec t i ve :  l a  n o t i o n  d 'e r reu r ,  

l e s  causes des p r i n c i p a l e s  erreurs,  l e  d iagnost ic ,  l ' é v a l u a t i o n  forma- 

t i v e ,  ... E l l e  préc ise  de p lus  l e s  changements que provoque chez l e s  

e tud iants  e t  1 es professeurs 1 ' impl an ta t i on  de c e t t e  methode, l e s  modi- 

f i c a t i o n s  apporter  au mode de qest ion  habi tue1 d' un cours, . . . 

La deuxième p a r t i e  presente l e s  p r inc ipa les  demarches d'appren- 

t issage qu i  peuvent s ' i n t é g r e r  a une pédagogie co r rec t i ve :  l e  t u t o r a t ,  

l e  t r a v a i l  en groupe r e s t r e i n t ,  l e  t r a v a i l  i n d i v i d u e l ,  l e  jumelage 3 un 

p a i r  e t  l e  cours magis t ra l  . De p l  us, e l  l e  dec r i  t e t  p r é c i  se l e  r b l e  des 

o u t i l s  c o r r e c t i f s  spéci f iques de c e t t e  approche: l a  g r i l  l e  de cor rec t ion ,  

l e  d iagnost ic ,  l e  corpus de phrases e t  l a  f i c h e  d 'observat ion  e t  d'ana- 

lyse ,  l e  "d idactexte" ,  e t  e n f i n  l a  g r i l l e  de r e l e c t u r e .  



La t ro i s i sme pa r t i e ,  en f in ,  présente une s é r i e  de demarches 

pouvant s ' i n t é g r e r  a d'autres cours ou aux a c t i v i t ? ~  parascola i res f 

qu i  f a v o r i  sent  1 e renforcement des habi tudes 1 angagieres dével oppées 

r 
par  ce cours. 

Ce guide a é té  présente aux professeurs de f rança is  l o r s  du 

co l  loque de 1 a coordinat ion prov inc ia le ,  a Québec, en mai dern ier .  t 

11 sera soumis à d i f f é r e n t s  cégeps oQ se donnent des cours de français 

é c r i t .  
t 

1,4,2,6 - Les videos "Demarches d'apprent issage" 
e t  "Oufi l  s c o r r e c t i f s "  

Du cours mis au p o i n t  par 1 'équipe RIEFEC,  deux dimensions 

par t icu l ie rement  complexes se réve lent  f o r t  importantes pour l ' imp lan -  

t a t i o n  d '  une pédagogie cor rec t ive .  Il s ' a g i t  des démarches d'appren- 

t issage e t  des o u t i l s  c o r r e c t i f s .  Ces eléments forment l e  noeud des 

suggestions méthodologiques. L'équipe a ressen t i  l e  besoin d'emprunter 

un au t re  medium que l ' é c r i t  pour présenter ces démarches e t  ces o u t i l s  

aux é tud i an t s  . 

l 

Le p lan  de cours, rédigé par l ' é q u i p e  RIEFEC, presente aux 

é tud iants  de façon t r e s  dgta i  l l e e  l e s  aspects-c lefs du cours, Cepen- 
8 

dant, nous nous sommes souvent vus dans l ' o b l i g a t i o n  de reprendre cer- 

ta ines  exp l ica t ions ,  de f a i r e  des mises au p o i n t  d 'o rdre  methodologique; , 



aussi , avons-nous cru q u c  I d  creation de deux vidéos q u i  présenteraient 

les demarches d ' apprentissage retenues e t  1 es outi 1 s cor rec t i f s  propo- 

ses aiderai t  à u n  encadrement a la fois plus s t ructuré e t  plus axé sur 

l'autonomie de l ' c tudiant .  En e f f e t ,  s ' i l s  peuvent, au début d ' u n  cours, 

servir  à une presentation globale des principaux points du cours, i l s  

peuvent aussi ê t r e  employés conme supports méthodologiques, comme oiit i ls  

de réference pour les 6tudiants qui o n t  de l a  d i f f i cu l t é  à comprendre 

certains aspects des démarches d'apprentissage ou des o u t i l s  correct i fs .  

Ces docunients ai~dio-visuels ne seront prêts q u ' à  l a  session 

d'hiver 1979. Cependant. un vidéo qui t r a i t e  des ou t i l s  didactiques 

e t  qui s 'adresse au professeur e s t  deja  disponible. 

1,4,2,7 - La creation d'une equipe de concepteurs 
e t  d'une équipe de production 

- L'equipe de concepteurs 

Une fo is  l e  module P a ~ t l c i p c ç  pcss6s terminé, 1 'equipe a re- 

groupé des personnes-ressources de di verses orientations ( Eduardo Bri t o ,  

chercheur e t  responsable du service audio-visuel de Bois-de-Boulogne; 

Lucie Julien, spécial is te  en créa t iv i té  e t  en résolution de problëines; 

Richard Martin, chercheur du collGge du Vieux-Montréal), af in  de former 

une équipe multidisciplinaire.  Le r6le de ce t te  équipe é t a i t ,  à par t i r  

de l a  description des principaux comportements déviants e t  d'exemples 

t i r e s  des echantillons de nos dossiers, de concevoir l e  principe 



théor ique e x p l i c a t i f  de ces comportements e t  de suggérer une idée 

o r i g i n a l e  e t  p ra t ique de d idact ique de f rança is  é c r i t .  E l l e  deva i t  l 

de p lus  concevoir l e  modele d ' i n t e r v e n t i o n  qu i  t i r e  l e  m e i l l e u r  p a r t i  
I 

de l a  connaissance de 1  ' e r reu r  e t  du comportement erroné. Le modèle 

d ' i n t e r v e n t i o n  deva i t  tendre a ê t r e  l e  p lus  simple poss ib le  e t  l e  
1 

p l  us près poss ib le  des opérat ions élémentai res  fondamental es du s c r i p -  

t e u r  hab i le .  

Les membres de l ' equ ipe  devaient f a i r e  appel à l e u r s  approches 

respect ives personnel l e s  de l a  r é a l  i t é  pour aborder l e  probleme posé e t  

non pas c ree r  a r t i f i c i e l l e m e n t  un métalangage de spéc ia l i s tes .  

Le p r inc ipe  organisateur clai.rement i d e n t i f i é ,  nous avons f a i t  

appel, pour l a  r é a l i s a t i o n  des graphiques, l a  c rea t ion  des vidéos e t  

l a  presentat ion du guide, a une équipe de r e a l i s a t i o n  composee de 

personnes-ressources du serv ice audio-visuel du co l lege Bois-de-Boulogne 

(Eduardo B r i t o ,  Jean De Marre, Michel Phaneuf). 

1,4,3 - Le modul e  Verbes - - - - - - - -  

1,4,3,1 - Les démarches p ré l im ina i res  

Un c e r t a i n  nombre de démarches o n t  é té  ef fectuées au cours de 

1  ' é t é  1977. En e f f e t ,  pour amorcer 1  'analyse du module Verbes en 



septembre, noiis avons dii f a i  re établ i r  des 1 i s t ~ s  d'erreiirs , reperer, 

grâce aux 1 i stes 6 t.ahl ies . les phrases fauti ve5 e t  dactylographier les 

c?chantillons d i i r a n t  les niois de ju i l l e t  e t  aofil. 1977. 

Un des buts de la recherche étant de décri re e t  d'analyser 

les erreurs de la  categorie grammaticale "verbe", i l  nous f a l l a i t  re- 

courir ?I des textes représentatifs du français Cicri t des cltudiants du 

collégial. Pour ce faire,  nous avons ut i l i sé  le  corpus de 1 'enquête 

E F E C ,  so i t  2385 copies. 

La demarche suivante consistait à retrouver dans ces copies 

les erreurs relatives 3 l a  catéporie grammaticale retenue. Le reperage 

manuel des erreurs e t  1 ' é t a b l  issemen t de 1 istes d'erreurs choisies ail 

hasard ont été fa i t s  pa r  l e  Centre de calcul de 1 'université de Montréal, 

qui avait recueil 1 i toi~tes les données d '  EFEC sur bandes magnétiques. 

Michel Vanier a ainsi fourni a 1 'équipe R I E F E C  des releves d'erreurs 

établies selon une distribution due au hasard e t  selon un pourcentage 

de 15% de l'occurrence totale (ou au moins soixante cas par type 

d'erreurs). 

Des l i s t es  ont @té remises 3 une équipe d'etudiantes en secré- 

t a r i a t  qui a fa i t  l e  rrleve de toutes les phrases fautives. Ces relevés 

ont constitué les 6chantillons des six dossiers d u  module Verbes. Poiir 

procéder a 1 'analyse de ces échantillons, i l  nous a fallu elaborer deux 

gri l les  de classement. 



1,4,3,2 - L 'é labo ra t i on  d'une g r i l l e  générale 
de classement 

La g r i l l e  de classement a é t é  élaborée à p a r t i r  des données 

morphologiques e t  syntaxiques du verbe. Avant d 'é tab l  ir 1 a vers i on  

f i n a l e  de l a  g r i l l e ,  t r o i s  étapes on t  é t é  nécessaires: l ' é l a b o r a t i o n  

d'une g r i l l e  de classement theorique re tenant  1 'ensemble des poss ib i -  

1 i tés  morphologi ques e t  syntaxiques, l e  c l  a~sement sommaire des échan- 

t i l l o n s  e t  l a  .mise au p o i n t  de l a  g r i l l e  d é f i n i t i v e  par l ' é l i m i n a t i o n  

de toutes l e s  p o s s i b i l i t 6 s  théo r i  ques qui  ne se r é a l i s e n t  pas dans 

l e s  echanti  1 lons du module. Chacune de ces étapes sera déc r i  t e  en 

2 ,3 .  Signalons que c e t t e  g r i l l e  a é té  terminée au mois d 'octobre e t  

que l e  c l  assement s ' e s t  e f fec tué  au cours des mois de novembre e t  dé- 

cembre 1977. 

1,4,3,3 - L 'é labo ra t i on  d'une g r i l l e  générale 
d '  i d e n t i f i c a t i o n  

La g r i  1 l e  d '  i d e n t i f i c a t i o n  des comportements erronés e s t  e l a -  

borée a p a r t i r  de l a  desc r ip t i on  des éléments contextuels des d i f f é r e n t e s  , 

e r reurs.  La encore, p lus ieurs  étapes sont nécessaires: 
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tical e retenue e t  1 e transfert des connaissances 

acquises 3 des situations réelles de communication 

écrite; 

3) Déterminer les principales étapes de 1 'experimen- 

t a t i o n  e t  de l'évaluation du matériel produit. 

On s a i t  (cf .  1,4,2,2) que la délimitation des élements de con- 

tenu e s t  la rgsul tante des deux classements effectués Zi part ir  des 

echanti 1 lons du module. On peut donc dire que, % 1 'heure actuel l e ,  

cet te  première étape de la realisation du plan de travail e s t  tenni- 

nec. La sélection objective du contenu terminée, les parties "2" e t  

"3" du plan de travail seront complétees pendant 1 '6te grâce 3 1 'équipe 

dirigée par  Monsieur Yvon Lavertu, linguiste. Les documents de ce tra- 

vail seront disponibles à la rentrée. 



1 ,Q ,? - Les démarches connexes - .  ..- - - -  - .- - - - -  - -  

1,4,4,1 - L'élaboration d ' u n  cadre métho- 
do1 ogi que 

Corne nous 1 'avons sou1 i gne pl us h a u t ,  1 a recherche-action 

que nous avons menCie depuis 1975, en particulier,  cet immense "labora- 

toire" du tutorat 3 t ro is  cent cinquante étudiants e t  huit professeurs 

a temps complet nous a amenes à développer une nouvel l e  approche metho- 

dologique. L'examen de cette methodologie inventée dans 1 'action e t  

1 'étude des corpus d'erreurs nous a inci tés  à rédiger pour les professeurs 

u n  recueil de suggestions méthodologiques de même q u ' u n  plan de cours tri% explicite 

L'évolution de la methodologie du cours e s t  aussi 1 iée à des modifica- 

tions importantes de nos condi tions de, travail ( l e  nombre d'etudiants 

par  groupe e s t  passé de vingt etudiants à pl us de trente) .  Il  devenait 

impossible de pratiquer l e  tutorat dans de tel 1 es circonstances. Nous 

avons dû mettre au  point e t  tester 1 'efficacité d'une nouvelle méthodo- 

logie. C'est ainsi que nous avons jumelé des étudiants qui avaient des res- 

sources e t  des compétences linguistiques complémentaires. Nous avons de 

plus rassemblé selon un principe analogue ces tandems dans des groupes 

restreints à quatre équipiers. Par  ai l leurs,  nous réservant les plus 

faibles ( les  étudiants faisant de cinquante 3 cent erreurs par texte de 

deux pages), nous avons planifié une tâche individuelle pour les  plus 

forts des groupes. L'encadrement e s t  tres ferme e t  t rës prescriptif.  

Par ai l leurs,  1 'étudiant n'a qu'un objectif de performance (qu' i l  peut 

choisir de rendre plus d i f f i c i l e ,  s ' i l  l e  désire): réussir à fa i re  

moins q u ' u n  nombre défini d'erreurs en fin de session. Tout l e  travail 



F 

de la  session, pour exigeant qu'il soi t ,  n'a d'autre sens qu'en regard 

de la performance finale. Les modifications que nous avons apportées r 

au cadre méthodologique du cours nous ont aussi incités à mettre au 

point d'autres dgmarches d'apprentissage possibles, de même que la mé- 
r 

thode d '  implantation d ' u n  tel cours: 1 e changement chez le  professeur 
1 

e t  l 'étudiant, les étapes du changement, les contraintes administratives, 

de même que les démarches à entreprendre. l 

1,4,4,2 - La collaboration avec un groupe de 
professeurs du cegep de Trois-Rivieres 

Madame Ribes e t  Monsieur Michel Bélanger du cégep de Trois- 
1 

Rivieres ont pris contact avec nous dès l e  début de 1 'annee. I l s  pro- 

jetaient de mettre sur pied u n  cours de français correctif chez eux. I 

I l s  voulaient élaborer leur approche dans la même perspective que ce11 e 

de RIEFEC. Nous avons donc accepté de les aider Zi définir cette demar- 
4 

che e t  leur avons faci l i té  1 'acc6s au corpus EFEC. Nous les avons 
1 

guidés dans 1 'analyse du dossier "pronoms personnels'. Un échange de 

le t t res  e t  cinq rencontres eurent lieu pour amorcer e t  cri  tiquer l e  J 

travail f a i t .  Le groupe R I E F E C  pr i t  de plus l ' i n i t i a t i ve  en février de 

convoquer l e  groupe de Trois-Rivières e t  Monsieur Jacques Leclerc pour 
l 

les  interesser a la présentation d ' u n  projet visant une recherche sur 
1 

l e  lexique. Les six personnes impliquees consacrerent une journee en- 

t iere  3 1 'ebauche de ce projet qui f u t  finalement présenté e t  accepté I 

par PROS1 P.  



1,4,4,3 - Le symposium Cégepdix e t  l e  comité ad 
hoc pour une politique du francais au 
col legial  

11 devient de plus en plus évident que nos travaux, depuis 

quelques années, nous obligent 3 participer 4 des échanges ou 3 des 

travaux de consiiltation pour lesquels on nous reconnaCt une certaine 

compétence. C'est probablement ce qui a inc i té  l e  comité organisateur 

du symposium cégepdix 3 nous demander une communication. Nous y avons 

donc consacré quelques jours. 

Quant au comité ad hoc de la  DGEC, demande f u t  f a i t e  par l e  

président de ce comité, Monsieur Jacques Ouellet, a Monsieur Georges 

Beaulieu, de Participer a l 'élaboration d'un enonce de politiques de 

1 'enseignement du français au col légial .  Le mandat é t a i t  t r e s  large. 

Le temps alloué à ce t ravai l  é t a i t  f ixé 3 1 'origine a cinq journées, 

mais 1 e travai 1 déborda 1 argement 1 a simpl e participation ii ces journées. 

En f a i t ,  la tâche accapara pas moins de quinze jours. 11 nous a cepen- 

dant semblé que nous avions certaines connaissances e t  certaines opinions 

a fa i re  connaître a ce comité e t ,  selon l a  philosophie pragmatique qui 

nous a guidés jusqu' i c i ,  i l  nous a semblé qu'une présence de RIEFEC a ce 

comité avait  quelque u ti 1 i t é .  

1,4,4,4 - La rencontre avec Monsieur Michel 
Desautels du cégep de Rosemont 

On nous ava i t  mis au courant d'une recherche dans l'enseignement 



de l a  physique, menee par Monsieur Michel Desautels, professeur a Rose- 

mont, qui v i s a i t  à e t a b l i r  une r e l a t i o n  ent re  l a  compétence des gtudiants 

3 ef fec tuer  ce r ta i  nes operations i n t e l l e c t u e l  1 es e t  1 e rendement dans 

1 'apprentissage de l a  physique. Nous croyions a lo rs  que l es  observations 

de Monsieur Desautel s nous permettraient d 'asseoir  p lus fermement ce r t a i  - 
nes opinions que nous entretenions sur les  carences ou les  inhabi le tes  

des etudiants quant 3 l e u r  fonctionnement i n t e l l e c t u e l .  Nous comptions 

t i r e r  de l a  certaines hypoth&ses sur l e s  carences en f rança is  é c r i t  en 

r e l a t i o n  avec les  carences possibles au plan du développement général de 

1 ' i n t e l  1 igence des jeunes adul tes. Nous avons de ja f a i t  1 a cor re l  a t i on  

ent re  l a  fa ib lesse des étudiants, en f rançais e t  dans l a  p lupar t  de 1 eurs 

autres d i sc i p l i nes  au co l l eg ia l .  La rencontre avec Monsieur Desautels 

f u t  i n s t r u c t i v e  e t  intéressante, mais n 'a  pas permis d ' é c l a i r e r  davantage 

l es  opinions que nous entretenons toujours sur ces questions. 

1,4,4,5 - La rencontre avec un groupe de profes- 
seurs f rança is  en communication dans 
les  I.U.T. 

Nous avons retenu les  services d'un recherchiste, Monsieur 

P i  e r re  Tousignant, pour rencontrer a Quebec, l o r s  d '  un col  loque interna- 

t i ona l ,  un groupe de professeurs f rançais des i n s t i t u t s  un ive rs i ta i res  

de technologie ( 1  .U.T. ) . Notre propos e t a i t  de prendre connaissance 

des e f f o r t s  f a i t s  en France au même niveau d'étude que c e l u i  de nos etu- 

d iants du professionnel, e t  dans un contexte simi l a i  re, pour promouvoir 

l a  connaissance e t  l a  prat ique du français. 



Le col loque terminé, t r o i s  des c i n q  professeurs f ranca is  o n t  

accepté de nous rencont rer  au c o l l s g e  Bois-de-Boulogne. Des professeurs 

de Lionel-Groulx e t  l e serv ice  d 'a ide  pédagogique aux professeurs du 

co l l ege  Bois-de-Boulogne se sont  j o i n t s  ii RIEFEC pour échanger des pro- 

pos su r  1 'entrarnement mental , 1 a technesthésie e t  l e s  pr inc ipaux résu l -  

t a t s  des études du groupe RIEFEC. La rencontre f u t  t r s s  fructueuse pour 

l e s  deux groupes. Certaines techniques, en p a r t i  cu l  i e r  1 'entraînement 

mental e t  l a  technesthesie, seront  repr ises  par  RIEFEC dans un nouveau 

cadre d'experimentat ion. 

1,4,4,6 - Le recensement e t  1 'analyse de c e r t a i -  
nes recherches prgsentant  des po in ts  
de convergence avec l e  p r o j e t  
RIEFEC III 

Grâce au t r a v a i  l de Monsieur P i e r r e  Tousignant, nous avons pu 

recenser l e s  p r i n c i p a l  es recherches qu i  avaient  quelques p o i n t s  de con- 

vergence avec nos travaux. C 'es t  a i n s i  que des demarches o n t  é t e  menées 

auprës des responsables de l a  recherche su r  l a  l e c t u r e  a Rosemont e t  4 

Champlain. Une analyse des r é s u l t a t s  de c e t t e  recherche, de même que 

de l a  recherche de Monsieur Michel Desautels, a é t é  e f fec tuée  par  Monsieur 

1 
Pi e r r e  Tousi gnant e t  c r i  t i  quEe par 1 e groupe RIEFEC . Nous avons de p l  us 

amorce l ' a n a l y s e  des documents f o u r n i s  par  l e s  professeurs des I.U.T. 

1 Des monographies sur  ces s u j e t s  préparées par  Monsieur P i e r r e  Tousi- 
gnant sont  d ispon ib les  sur  demande a RIEFEC. 



français sur l es  prat iques pédagogiques en France e t  nous l es  avons 

comparees a 1 'expéri  ence du c6gep de Sainte-Foy (Mesdames Dulong, Doyle 

e t  L'Heureux). Nous nous sommes aussi attardes a l a  lec tu re  e t  a l 'ana-  

l yse  de deux documents qui présentaient des aspects nouveaux concernant 

1 l e tud ian t  adolescent e t  jeune adulte. 11 s ' a g i t  du rapport  du groupe 

de t r a v a i l  de l a  commission des psychologues e t  des conse i l l e rs  d 'or ien- 

t a t i o n  de l a  region de Quebec: Une conception des object i fs  de déveZop- 

pement en Eduoatim (CODE) e t  d'un rapport  de recherche commande par l e  

min is tère  de 1 'Education de 1 'Ontario a 1 ' un ive rs i té  d'Ottawa: Les 

besoins e t  Zes caractdristiques des étudiants du cycZe intermédiaire 

(1 2-16 ans) . 

1,4,4,7 - Le col loque des professeurs de f rançais 
du co l l eg ia l  a Québec, l es  24, 25 e t  
26 mai 1978 

Deux membres de RIEFEC (Michel Paquin e t  Georges Beau1 ieu) , a 
l a  demande de l a  coordination provincia le,  presentgrent 1 es resu l  t a t s  

des travaux du groupe. L'accuei l  f u t  extrêmement chaleureux e t  l a  

qua1 i t g  des échanges entre l es  membres de 1 ' a t e l i e r  e t  l es  panel istes 

temoignerent d'une evol u t ion  de 1 ' idee de pedagogie co r rec t i ve  e t  d'une 

expgrience d6ja f o r t  bien amorcee dans l a  douzaine de col leges qui pra- 

t i quen t  c e t t e  pédagogi e. 

Le groupe RIEFEC a p r i s  3 ce t te  occasion 1 ' i n i t i a t i v e  de mettre 

sur pied un reseau d'échange de renseignements e t  de documents (v ing t -  



t r o i s  co l  1  aborateurs dans autant  de co l  1  Sges se sont  por tes  responsables 

pour p a r t i  c i  per a ces échanges) . 

L 'accue i l  reçu a ce col loque nous a  vivement impressionnés e t  

a  confirmé n o t r e  i n t u i t i o n :  il e s t  poss ib le  de conso l ider  l e s  acquis 

1  ingu is t iques des é tud ian ts  f a i b l e s  selon une méthode o r i g i n a l e  e t  e f -  

fi cace . 

1,4,4,8 - La présentat ion d 'un nouveau p r o j e t  
de recherche (1978-1979) dans l e  cadre 
de PROSIP 

I n t r i g u é s  depuis f o r t  lonatemps par  l e  problëme de 1  a  cornpetence 

des e tud iants  su r  l e  p l a n  du discours ' ( e t  non seulement de l a  phrase s u r  

1 aquel l  e  nous avons tou jours  cent ré  no t re  a t t e n t i o n ) ,  nous avons voulu 

nous donner l e s  moyens de preparer  une i n t e r v e n t i o n  cohérente sur  ce p lan  

e t  experimenter cer ta ines  hypothèses s u r  l e s  moyens d 'amél io rer  l a  compe- 

tence a comnuniquer, s u r  l a  progression 3 etab1 i r  e n t r e  l e s  i n te rven t ions  

cor rec t ives ,  sur  l e s  d i  vers besoins langagiers e t  s u r  l e s  taches immédia- 

tement r e l i é e s  au développement du jeune adul te.  Ce p r o j e t  présenté a 

l a  DGEC l e  premier mars e t  défendu en a v r i l  a Québec a  é t é  re tenu pour 

f i ns  de subvention par  l e  progranme PROSIP de 1978-1979. 



1,4,4,9 - Conclusion 

Ces demarches connexes menees par l e  groupe RIEFEC on t  occupé 

passablement de temps. Par a i l l eu rs ,  nous nous sommes toujours gardes 

d'un fonctionnement en vase clos e t  il nous a semble que l a  p a r t  de 

1 ' ac t ion ne deva i t  pas ê t re  négl i gée dans ce genre de recherche. C'est 

toujours un douloureux exercice que de mainteni r 1 'equi 1 i bre entre 

1 'ac t ion  e t  l a  recherche. 11 nous semble que ce t  équ i l i b re  devra i t  

ê t r e  recherche par un plus grand nombre de professeurs du c o l l e c ~ i a l .  
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2,2 - Les s i m i l  i tudes e t  l e s  d i f férences de methodologies 
des recherches RIEFEC II e t  RIEFEC III 

2,2,1 - Les s i m i l i t u d e s  - - - - - - - -  

Rappelons que l e  choix des échan t i l l ons  pour 1 'étude du module 

Verbefi a é t é  f a i t  par  o rd ina teur  à p a r t i r  de l a  c o r r e c t i o n  que l e  groupe 

EFEC a v a i t  f a i t e  des copies des é tud iants  l o r s  de 1 'enquête de 1974. 

Nous avons pu a i n s i  e t a b l i r  des echanti l lon; pour l e s  s i x  dossiers 

r e l a t i  f s  aux e r reu rs  sur l e  verbe. A p a r t i r  du re levé  des phrases 

t i r e e s  des copies, nous avons pu esquisser une g r i l l e  p r o v i s o i r e  des d i -  

verses carences des é tud iants  quand i 1 s mani pu len t  1 es formes verbales 

(temps, modes, personnes, . . .). Cette g r i l l e  de classement que 1 'on r e t r o u -  

ve d é c r i t e  en 2.3 deva i t  donc p r é v o i r  tou tes  l e s  formes e t  emplois du verbe 

e t  s e r v i r  à c lasse r  l e s  types d 'e r reurs  concernant l e  verbe. 

Nous avons donc a i n s i  procédé à un premier classement des e r reu rs  

révélées par  l e s  echan t i l l ons .  Oejâ ces données de classement permettent 

de del  i m i  t e r  ce r ta ins  cléments de contenu que 1 'on re t rouve dans l e  ma te r ie l  

d idac t ique c o r r e c t i f .  

L 'analyse des var ian tes  contex tue l les  des p r i n c i p a l e s  e r reu rs  de 

l a  langue de 1 l e t u d i a n t  sur l e  p lan  du verbe nous amene 3 i n d u i r e  d i v e r s  

comportements l i n g u i s t i q u e s  q u i  exp l iquent  l a  récurrence e t  l a  pers is tance 

de ces er reurs .  Cette phase d ' i nduc t ion  e t  d ' i n t e r p r é t a t i o n  à p a r t i r  du 

contexte des er reurs  a b o u t i t  a l a  rédact ion  d'une g r i l l e  d ' i d e n t i f i c a t i o n  

des comportements. 



Comme dans 1  'étude du module Particgpes passés , nous avons 

procédé au classement des variantes contextuel les 3 1 'aide de c e t t e  I 

nouvel 1  e  g r i  1  l e  d ' i d e n t i f i c a t i o n  des comportements erronés. Ce classe- 
l 

ment,une fo is  analysé, permit de dégager aussi, â ce t t e  étape, cer ta ins  

6léments de contenu que nous a l l i ons  reprendre dans 1  'é laborat ion du 

matér ie l  didactique. 

Cette seconde étape de 1  'analyse des variantes contextuel les 

donna l i e u ,  comme ce f u t  l e  cas dans 1  'étude des par t i c ipes  passés, a 

1 ' induct ion de certaines l o i s  de fonctionnement propres au sc r ip teur  

malhabile à manier l es  formes verbales. La decouverte de ces l o i s  de 

fonctionnement rend possible 1  ' é l  aboration d  'une s t ra tég ie  co r rec t i ve  

(e t ,  partant, d'un p l  an de préparation, de matér ie l  d idact ique) é t r o i  te -  

ment r e l  i ée  à l 'é t i o l og ie  rée l  l e des erreurs iden t i f i ées .  

Le matér ie l  didactique e t  l a  s t ra tég ie  pédagogique cor rec t i ve  

sont ensuite soumis 3 l a  c r i t i q u e  des pairs.  Il s ' a g i t  a lo rs  de vé r i -  

f i e r ,  auprès de professeurs qui on t  l a  préoccupation d'améliorer l a  

1  angue , s i  1  e  matéri  e l  e t  1  es suggestions méthodol ogi  ques sont p e r t i  nen- 

tes, u t i l i sab les ,  u t i l e s  ; quel les  amél io ra t ions  devraient ê t r e  apportées au 

documents didactiques e t  à l a  méthodologie pour l e s  rendre plus eff icaces. 



2,2,2 - Les di f férences 
- - - - - - y - -  

2,2,2,1 - Le passage du dossier  au module 

Pour a t te ind re  les  résu l ta ts  que nous venons de décr i re ,  

nous avons dans ce t te  étude procédé d'une façon d i f f é r e n t e  à certa ines 

étapes de l a  méthodologie. En effet,  au l i e u  de t r a i t e r  chaque dossier  

(ex. : l e  dossier "subjonct i f  présent", l e  dpssier " imparfai t u )  cl 'une 

façon séparée e t  de général iser l es  conclusions p a r t i c u l i è r e s  en une 

synthèse f i na le ,  nous avons d'abord élaboré une g r i l l e  générale e t  un i -  

que de classement. Cette opération a  consisté a mettre ensemble dans 

une même g r i  1  l e  les  données morpho1 ogi ques générales du verbe (temps, 

mode, personne, r e l a t i o n  au sujet ,  l a  place du su je t ,  l e s  composantes 

du su je t )  e t  l es  types d  'erreurs qu'un .premier survol  des échant i l lons 

ava i t  permis de reper to r ie r .  On retrouve donc dans c e t t e  g r i l l e  gené- 

ra le ,  en p lus  des composantes déjà énumerees p l  us haut, l e s  d i  verses 

subs t i tu t ions  de modes, de temps e t  de graphemes. Cette g r i l l e  genérale 

unique de classement e s t  un o u t i l  assez complexe. Son u t i l i s a t i o n  cepen- 

dant permet de gagner beaucoup de temps e t  d ' a l l e r  chercher directement 

l es  renseignements u t i l e s  pour 1  'étape sui  vante: 1  ' i d e n t i f i c a t i o n  des 

comportements erronés. 

L 'é laborat ion de 1  a  g r i l  l e  d ' i d e n t i f i c a t i o n  des comportements 

erronés a  é té  f a i t e  globalement pour l es  s i x  dossiers du module. Nous 

avons aussi procédC, à ce t t e  étape, 3 une appréhension globale des pheno- 

mènes d 'écar t  a l a  norme. 11 e s t  probable que l a  connaissance des 



systèmes d ' inter férences découverts dans 1 'étude des p a r t i  c i  pes passes 

e t  autres formes ad ject iva les  nous a permis de f a i r e  ce t t e  sa i s i e  g lo-  

bale des comportements devi ants r e l a t i f s  au verbe. Signalons e n f i n  une 

précaution méthodologique r e l a t i v e  à 1 ' e l  aboration de ce t te  g r i l  l e .  

Nous avons dissocié l es  opérations "a": e laborat ion des g r i l  l e s  

e t  "bu: classement/analyse du classement aux deux etapes de 1 'étude, 

en f a i san t  appel à un l i n g u i s t e  qui  ava i t  pour tâche de c r i t i q u e r  l a  

g r i l l e  avant de proceder au classement e t  3 1 'analyse du classement. 

2,2,2,2 - Le déplacement de 1 'accent des exerci -  
ces co r rec t i f s  au cadre methodologique 
global 

L'étude des modules Participes passés e t  Verbes e t  not re  

prat ique du f rançais co r rec t i f  nous on t  f a i t  decouvri r que 1 ' interven- 

t i o n  pedagogique devai t se depl acer des exerci ces co r rec t i  fs à 1 'enca- 

drement methodologi que de 1 'étudiant  sc r ip teur  soumis aux phénomsnes 

l i ngu is t iques  qui tendent à perturber continuellement son a c t i v i t e  

d 'éc r i tu re .  P lu tô t  que de proposer une b a t t e r i e  d'exercices aux étu- 

diants, nous avons decouvert dans not re  étude qu 'il v a l a i t  mieux placer 

l ' é t u d i a n t  en s i t u a t i o n  d'analyser son propre materiau - ses textes - 
pour l u i  permettre d'en degager l es  cléments o b j e c t i f s  sur lesquels il 

devra i t  concentrer ses énergies, c 'es t -a-d i re  sur ses erreurs e t  l es  

facteurs qu i  concourent à l es  ent re ten i r .  Ainsi ,  1 le tud iant  pourra 

const ru i re  son propre materiel co r rec t i  f i ndi vidual i se. 



2,2,2,3 - La créat ion d'une equipe de 
conception 

Comme no t re  démarche d'analyse nous ava i t  menés par induct ion 

a cerner 1  ' in f luence de l o i s  ou de systèmes l i ngu is t iques  ou para l in -  

guist iques ( inter férences diverses dues au système de l a  langue, à 

1  'apprentissage, a 1  'écologie l i ngu is t ique ,  . . .), il nous a semble u t i l e  

de f a i r e  appel a une équipe mu1 t i d i s c i p l i n a i r e  pour v é r i f i e r  nos hypo- 

theses e t  proposer un concept général devant s e r v i r  3 s t ruc tu re r  l a  

forme donnée au matér ie l  didactique. En f a i san t  appel a des profession- 

nels formés dans diverses d i s c i p l  ines e t  en l e u r  proposant l a  descr ip t ion 

des d ivers  comportements déviants que nous avions f a i t e ,  nous pensions 

v o i r  s'ébaucher un concept didactique o r i g i n a l  vo i s i n  de nos hypothsses. 

Notre visée s ' e s t  concret isée dans l e  sens désiré.  



La g r i l l e  générale de classement 

2,3,1 - - Lagrésentat ion - - ------  des pi - -  n c i ~ a u x  -- éléments - - - -  de 
l a  g r i l l e  - ---- l 

La g r i  11 e  général e  de c l  assement comprend deux grandes par t ies .  

L'une v i se  a recuei 11 i r des renseignements g6ngraux issus du contexte 

1  ingu is t ique de 1  'erreur:  l es  compqsantes du groupe su je t ,  l e  type de 

rapport  entre'  l e  verbe e t  l e  sujet ,  l a  place du su je t .  L 'aut re  v ise il 

i d e n t i f i e r  l a  categorie d 'erreur qui a  é t6  commise: une subs t i tu t ion  

de modes et/ou de temps, une subs t i tu t ion  des graphemes qui  servent a 

l a  t ransc r ip t ion  de désinences homophones e t  qui  indiquent 1  a  personne, 

une subs t i tu t ion  des désinences non homophones ou l a  cr6at ion d'une t e r -  

minaison non comprise dans l e  systèmeoverbal . 

2,3,1,1 - Les renseignements généraux 

La p a r t i e  de l a  g r i l l e  axee sur  l a  c u e i l l e t t e  des renseigne- 

ments généraux comprend t r o i s  volets: l es  composantes du groupe-sujet, 

l e  rapport  ent re  l e  verbe e t  l e  sujet ,  l a  place du su je t .  



- Les composantes du  groupe-sujet 

Ce volet vise a ident i f ie r  les composantes des groupes-sujets 

e t  leur frequence d 'occurrence dans 1 lechantil lon. 11 r e t i en t  quatre 

grandes categories: un déterminant e t  un nom (avec ou sans expansion), 

un pronom personnel (ou un  nom personnel ),  u n  pronom demonstratif, u n  

pronom r e l a t i f ,  Chacune de ces categories e s t  subdivisee en sous- 

ca tégories del imitant les  possi bi 1 i tes conccètes de réal isat ion de 1 a 

cattigorie. Aiiisi , par exemple, 1 a categorie "déterminant e t  nom" peut 

s ' ac tua l i ser  sous c e t t e  forme ou avec une expansion qui Peut ê t r e  une 

épithete,  une proposition re la t ive ,  un complément du nom, . . . Ces sous- 

catggories sont accompagnées d 'un indice numerique qui fac i l  i t e  l e  cias- 

semen t . 

- Le type de rapport entre  l e  verbe e t  l e  sujet  

Ce deuxième volet a pour b u t  d ' i den t i f i e r  l e  rapport qui unit 

l e  verbe a son su je t  au plan de 1 'accord. Le verbe a- t - i l  u n  se111 su je t  
1 

auquel i l  e s t  l i é  par l a  règle generale d'accord ? ou a - t - i l  pliisieiirs 

sujets  auxquels i l  e s t  r e l i e  par des regles specifiques d'accord: l e  

1 Pour l a  règle genérale d'accord, nous avons créé deux sous-catégo- 
ri es .  La premi ère  regroupe 1 es pronoms personnels , 1 es groupes 
nominaux, 1 es pronoms rel a t i  f s  , . . . ; 1 a seconde, 1 es noms person- 
nels su je ts .  La premiere sous-catégorie implique une designation 
de personne e t  une relation de nombre alors  que l a  seconde ne f a i t  
appel qu'à 1 a designation de personne. 



verbe a ÿ lu sieurs s u j e t s  de même personne, l e  verbe a p lus ieu rs  su je ts  

de personnes d i f fe rentes ,  l e s  s u j e t s  sont un is  pa r  "comme", "avec", 

"a ins i  que", . . .? Cette p a r t i e  de l a  g r i l l e  tend a déterminer s i  l e s  

erreurs r e l ê v e n t  en ma jo r i t é  de 1 a r & g l e  génerale d'accord ou de rgg les  I 

d'exception. Il e s t  év ident  qu'une f o r t e  concentrat ion des exemples 

dans 1 'une ou 1 'au t re  de ces classes ent ra ' înera i t  des s t ra tgg ies  correc- 

t i v e s  f o r t  d i f ferentes.  

- La place du s u j e t  

Le de rn ie r  v o l e t  de c e t t e  p a r t i e  de l a  g r i l l e  ne comprend que 

deux catégor ies:  l e  s u j e t  e s t  antepose e t  l e  s u j e t  e s t  postpos?. Il 

v i s e  simplement a e t a b l i r  l a  p ropor t ion  des er reurs  dues a une invers ion  

de su je t .  

2,3,1,2 - Le genre d 'e r reurs  commises 

La seconde p a r t i e  de l a  g r i l l e  regroupe des sect ions qu i  sont  

mutuellement exclusives. E l l e  v i se  a i d e n t i f i e r  l e s  d i f f é r e n t s  types 

d 'e r reurs  ( s u b s t i t u t i o n s  de modes e t  de temps, s u b s t i t u t i o n s  des graphe- 

mes de terminaisons homophones, s u b s t i t u t i o n  des graphëmes de te rmina i -  

sons non homophones e t  c reat ion  de desinences non comprises dans l e  sys- 

tème verbal ) .  Ces renseignements sont de première importance pour 1 'o- 

r i e n t a t i  on du matér i  e l  didact ique. 



1 - Les s u b s t i t u t i o n s  de modes e t  de temps 

Cet te sec t i on  de l a  g r i l l e  comprend v i n g t  e t  un i nd i ces  nume- 

r iques dont un, selon l e  dossier  t r a i t é ,  e s t  t ou jou rs  i n u t i l i s é .  En 

e f f e t ,  l a  g r i l l e .  se présente corne un tableau a double entrée où sont  

i d e n t i f i e s  l e  niode e t  l e  temps t r a i t é s  (1  ' impar fa i t  de 1  ' i n d i c a t i f ,  par  

exemple) e t  1  'ensemble des possi b i  1  i tés  de s u b s t i t u t i o n s  avec d  'au t res  

modes e t  d 'au t res  temps. O r ,  1  ' impar fa i t  de. 1  ' i n d i c a t i f  ne pouvant 

a v o i r  é te  subs t i t ue  a 1  ' i m p a r f a i t  de 1 ' i n d i c a t i f ,  1  ' i n d i c e  3, dans 1  'exem- 

p l e  que nous donnons, r e s t e r a  inemployé. 

- Les s u b s t i t u t i o n s  de graphemes 

Les s u b s t i t u t i o n s  de graphèmes servant  3 l a  t r a n s c r i p t i o n  de 

desinences homophones on t  donne l i e u  à de nombreux tableaux de classe- 

ment q u i  prennent tous l a  forme de tableaux 3 double entrée.  Nous pou- 

vons l e s  regrouper dans deux grandes catggor ies:  

1  Notons que l e  classement e t  l e  regroupement des e r reu rs  e f fec tues  
par  l e  groupe EFEC e s t  pour l e  moins douteux. En e f fe t ,  sont  re -  
groupées dans un même dossier  l e s  s u b s t i t u t i o n s  de modes e t  de 
temps e t  l e s  s u b s t i t u t i o n s  de graphemes. O r ,  quand il s ' a g i t  de 
s u b s t i t u t i o n s  de modes e t  de temps, 1 ' e r r e u r  e s t  c l  assee 3 p a r t i r  
du temps e t  du mode employes par  1 'é tud iant .  A ins i ,  l e  doss ier  
i m p a r f a i t  comprend une s é r i e  de phrases où 1  ' i m p a r f a i t  de 1  ' i n d i -  
c a t i f  a  ? t é  employé en 1  i e u  e t  place du présent,  du passé compose, . . . l e s  er reurs  r e l è v e n t  donc du dossier  i n d i c a t i f  present,  passe 
composé, ... e t  non du doss ier  i m p a r f a i t .  Cependant, l e s  subs t i -  
t u t i o n s  de graphèmes por ten t ,  e l l e s ,  bel  e t  b i e n  s u r  l e s  terminaisons 
de 1 ' i m p a r f a i t  de 1  ' i n d i c a t i f .  C 'es t  pourquoi l e  c l  assement dlEFEC 
n ' a  pu ê t r e  u t i l i s é  comme source d i r e c t e  de renseignements pour 
1  ' e l a b o r a t i  on du mate r ie l  d idact ique.  



1)  La subs t i tu t ion  des graphèmes servant a l a  t r ansc r i p t i on  

de desi nences homophones e t  indiquant uniquement 1 a 

personne ; 

2 )  La subs t i tu t ion  des graphémes servant 3 l a  t r ansc r i p t i on  

des desinences homophones e t  indiquant 3 l a  f o i s  l a  per- 

sonne e t  l e  nombre. 

La premiere categorie a donné 1 ieu, pour -chaque dossier ana- 

l ysé  ( f u t u r  simple, présent, imparfa i t ,  condi t ionnel  present, sub jonc t i f  

present, passe simple), 3 1 'élaboration de t r o i s  tableaux: un pour l e s  

verbes des premier, deuxiPme e t  troisieme groupes, un pour 1 'auxi 1 i a i r e  

ê t r e  e t  un pour 1 ' aux i l  i a i r e  avoi r. La seconde categor ie n 'exige qu'un 

seul tableau pu isqu 'e l le  n' implique que l e s  subs t i tu t ions  des troisiemes 

personnes du s i ngu l i e r  e t  du p l u r i e l .  

Notons enf in que tous l es  tableaux sont structurés de l a  même 

façon. I l s  permettent de préciser 3 1 'a ide de 1 'Cventai l  des poss ib i l  i- 

tés qu 'o f f re  l e  système verbal, qu'aux graphèmes servant 3 l a  t ranscr ip-  

t i o n  des désinences de l a  - personne d'un verbe du - groupe ont  é té  

substi tués l es  graphémes servant à l a  t r ansc r i p t i on  des desinences de l a  

- personne d'un verbe du - groupe. 

Ces tableaux nous permettront d ' i d e n t i f i e r  l a  nature des subs- 

ti tu t ions  des graphemes e t  1 es graphèmes sources d 'erreurs. 



- Les autres s u b s t i t u t i o n s  

Les aut res  possi  b i l  i tés de s u b s t i t u t i o n s  ( s u b s t i t u t i o n s  de 

graphèmes servant  3 l a  t r a n s c r i p t i o n  des terminaisons non homophones 

e t  l a  c r e a t i o n  de désinences non comprises dans l e  systsme verba l )  sont 

p l u t ô t  marginales. C'est  pourquoi nous n'avons pas élaboré, ce q u i  

a u r a i t  @ t é  de tou te  façon f o r t  complexe, des tableaux de classement, 

nous contentant  de f a i r e  l e  recensement exhaus t i f  de ces s u b s t i t u t i o n s  

e t  de ces c réat ions  a f i n  de pouvoir  presenter l e s  r é s u l t a t s  de ce c las -  

semen t . 

Les p r i n c i p a l e s  composantes de l a  g r i l l e  de classement ayant 

é t é  i d e n t i f i é e s ,  nous pouvons maintenant présenter  c e t t e  g r i l  l e .  

2,3,2 - - - - - -  La g r i l l e  générale - - - - - - - - - -  de classement- 



GRILLE A 

LES COMPOSANTES SYNTAWTIQUES W GROUPE SUJET 

- nom propre 

Le substitut . -  "on" 

Pronom d&monstrati f : 

- Ce ou c'  + verbe 
- Ceci / Cela 

- Autres 

Pronom r e l a t i f  : 

- Dont 1 'anscedent est: . determinants + noms 
. determinants + noms + expansions: 

epi thete 
complement du nom 
autres 

. pronom 

Pronom i ndefini  

Un i n f i n i t i f  

Un c o l l e c t i f  

Au tro 

15 

16 

17 

18 

19 

20 
21 
22 
23 

24 

25 

26 

27 



GRILLE B 

LE TYPE DE RAPPORT ENTRE LE VERBE ET LE SUJET 

* L ' i nd i ce  1 exc lu t  l ' i n d i c e  2, e t  v ice versa. 

t 

LE TYPE DE RAPPORT 

La règ le  generale* 

Je, tu, nous, vous 

Le verbe a plus ieurs  su je ts  

Le verbe a plus ieurs  su je ts  de personnes 
d i f fe ren tes  

Les su j e t s  un is  par corne, avec, ainsi que, . . . 
Les su je ts  un is  par ni, et, ou 

Les su je ts  places par  gradation 

Ind ice 1 : l e s  groupes nomi naux e t  1 es p . de l a  t ro is ieme 
personne du s i ngu l i e r  e t  de l a  t ro is ième personne du 
p l  u r i  e l  . 

1 DICES 
NUM ! RIQUES B 

l* 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

Ind ice 2 : je, tu, nous, vous. 



GRILLE C 

LA PLACE DU SUJET 



GRILLE D 

LES SUBSTITUTIONS DE WDES ET DE TEMPS 

INDECES 
NUM RIQUES - 

1 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

2 0 

2 1 

22 - 

LE MODE ET LE TEMPS ONT ÉTÉ EMPLOYÉS A LA PLACE 
DU MODE ET DU TEMPS 

I n d i c a t i f  

Subjonct i f  

ImpCrati f 

Conditionnel 

Présent 

Passé composé 

Imparfai t  

Plus-que-parfait 

Passe simple 

Passé antér ieur  

Futur simple 

Futur anter ieur  

Présent 

Passé 

Imparfait  

P l  us-que-parfait 

Présent 

Passe 

Présent 

Passé, premiere forme 

Passé, deuxigme forme 

I n f i n i  t i f  

Pa r t i  c i  pe 

Présen t 

Passé 

Présent 

Passé 

I n d i c a t i f  present passif 



GRILLE E 

LES SUBSTI~TIONS DE GRAPHÈMES SERVANT P, LA 
TRANSCRIPTION DES DESINENCES HOMOPHONES '(EXEMPLE: Nous irmt) 

personne d'un verbe du - 

B - DU VERBE ETRE 
3e S .  

3 8 2e S .  

e 3 S .  

L 

2e S .  

37 



- 7 0  - 

GRILLE E 

LES SUBSTI'/UTIONS DE GRAPHÈMES SERVANT À LA 
TRANSCRIPTION DES DESINENCES HOMOPHONES (EXEMPLE: Nous iront) 

S .  ( a i t )  

' S .  ou ze S .  ( a i s )  

S .  ( a i t )  42 

43 

44 



GRILLE E 

LES SUBSTITUTIONS DE GRAPHÈMES SERVANT À LA 
TRANSCRIPTION DES DESINENCES HOMOPHONES (EXEMPLE: flous iront) 

i 

A - DES VERBES AUTRES QU' AVOIR ET ÊTRE I 

P A S S ~  SIMPLE 

Ont 6 té  substi tués l es  graphémes servant 
a l a  t ransc r ip t ion  des désinences de l a  
- personne d '  un verbe du - groupe. 

2e S., l e r  gr. (as) 

3e S., l e r  gr .  (a) 

I r e ,  2e S., 2e e t  3e gr. ( i s )  

3e S., 2e e t  3e gr. ( i t )  

I r e ,  2e S., 3e gr. (us) 

3e S., 3e gr. ( u t )  

I r e ,  2e s. , \ l . i r r~gul iers( ins)  

* 

Aux graphémes servant a l a  t ransc r ip t ion  de! 
d6sinences de l a  - personne d'un verbe di 
- groupe 

B - DU VERBE ÊTRE 

.;; 
2 
L 
m 

3e S.  

( u t )  

5 O 

I r e  S. 

(us) 

L 
aJ 
F 

a! 
N 

- 
2 
L 
m 

C> 

SC E 
Y 

2 
aJ 

el- 

C 

7 
G, 
rcu 0.- 

Ire ou 2e S. (us) 

3e S.  ( u t )  

h 

C, 
3 
Y 

L 
m 

4 9 

L 
aJ 
7 

n 

t n m m  
aJ 
rn 

h 

ul 
.r 
w 

L 

h 

C> 
-r 
Y 

* '  
4nL 

m 
aJ 
N a J  

m 
aJ 
L a  

- C U  

45 

L 
cn 

n a J  
-cr, 
4n - 
a s  
mcu 

46 

L 
L 
.r 

L 
ul 

al 
rn 

48.1 

ul 
ul3 
v 

aJ 
CU 

L 
m m  
aJ 
L a  
~ c r ,  

4 7 

aJ 
m 
, 

ul 

al 
cr, 

48 



GRILLE E 

LES SUBSTITUTIONS DE GRAPHÈMES SERVANT À LA 
TRANSCRIPTION DES DESINENCES HOMOPHONES (EXEMPLE: Nous i ront)  

s *  (a )  - p. (ons) 

P *  ( o n t )  

S .  (as) 

P. (ont)  

- DU VERBE AVOIR 



GRILLE E 

LES SUBSTITUTIONS DE GRAPHÈMES SERVANT À LA 
TRANSCRIPTION DES DESINENCES HOMOPHONES (EXEMPLE: nous i ront)  

' A - DES VERBES AUTRES QU~AVOIR ET ÊTRE I 

CONDITIONNEL P R ~ S E N T  

Ont 6tr2 substitués l e s  graphemes servant 
3 l a  t r a n s c r i p t i o n  des desinences de l a  
- personne. 

I r e ,  2e S .  ( a i s )  

3e S .  ( a i t )  

3e p. ( a i e n t )  

Aux graphemes servant  a l a  t r a n s c r i p t i o n  de 
desinences de l a  e - personne. 

I r e ,  2e S .  

( a i s )  

56 

57.2 

B - DU VERBE ETRE l 

3e S .  
I 

( a i t )  

57.1 I 

l 

I r e  e t  2e S .  ( a i s )  

3e S .  
( a i t )  , 

5 8 
1 



GRILLE E 

LES SUBSTITUTIONS DE GRAPHEMES SERVANT A LA 
TRANSCRIPTION DES DESINENCES HOMOPHONES (EXEMPLE: Nous iront) 

? e t  3e s. (e) 

S .  (es) 

! S .  ( a i e )  



- 75 - 

GRILLE F 

LES SUBSTITUTIONS DE GRAPHÈMES SERVANT À LA TRANSCRIPTION 
DE DESINENCES HOMOPHONES INDIQUANT A LA F O I S  LA PERSONNE 

E T  L E  NOMBRE (LES ERREURS D'ACCORD 3e S .  / 3e p.)  

I N D I C A T I F  PRESENT (des verbes du premier 
groupe e t  de certains verbes du troisieme 
groupe comme assail l ir ,  couvrir, offrir ,  
ouvrir, ...) 
I N D I C A T I F  IMPbRFAIT (de tous les verbes) 
SUBJONCTIF PRESENT (de tous les verbes) 
CONDITIONNEL'PR~SENT (de tous les verbes) 

AUX GRAPHÈMES SERVANT À 
TRANSCRIPTION DES 

SINENCES DE LA - 
PERSONNE 

O n t  etc substitués les graphGmes servant 
3 la transcription des désinences de la 
- personne. 

3e S. (e)  

3e p. (ent) 

3e S. 

(el 

F. 1 

3e p. 

(ent) 

F.2 



2,4 - La g r i l l e  générale d'identification des comPorternents 
deviants 

2,4,1 - - Lagrésentation --------  des pincieaux --  ------ eléments 
de la g r i l l e  - - -  -- 

Comme nous 1 'avons déja précisé en 2,3, 1'Blaboration de l a  

g r i l l e  génerale de classement a été fa i t e  en t ro i s  etapes: 

1 ) 'Listing des comportements identifies 3 l a  phase de 1 'ana- 

lyse sommaire des échantillons ; 

2 )  Elaboration d'une gr i l l e  aenérale q u i  ne ret ient  que l e s  

comportements erronés communs aux di f fgrents dossiers ; 

3) Identification des comportements specifi ques de chaque 

dossier. 

2,4,2 - La g r i l l e  sénérale d'identification des -----  --------------  
comnortements deviants -----------  

Voici la gri l  l e  générale d '  identification des comportements 

erronés du module Verbes. 



1) La substitution des graphèmes de l a  personne et/ou 

du nombre s'explique par la  postposition du  su je t .  

2) La substitution des graphèmes de l a  personne (termi- 

naisons homophones) et/ou du nombre (accerd) s 'ex-  

p l  ique par l e  f a i t  que l e  verbe e s t  inséré dans une 

proposition relative e t  que l e  r e l a t i f  joue le  rôle 

d'écran ou d'élément oui brouille l a  réference exacte 

à 1 'antécédent. 

3 )  t a  substitution des graphèmes de l a  personne (termi- 

naisons homophones) et/ou du nombre (accord) s ' expl i - 
que par l e  r61e d16cran joug par l e  mot (ou par  une 

proposition autre que relat ive)  . 

.) La substitution des graphemes de l a  personne et/ou 

du nombre (accord) s 'expl ique par 1 'influence de 

morphèmes verbaux identiques ou de graphi2mes sem- 

blables dans l e  contexte 1 inquis tique immediat. 

5 )  La substitution des graphèmes s'explique nar un  

phénomène de syllepse. 

6) La substitution des graphèmes de l a  personne ( t e r -  

m i ~ a i  sons homophones ) et/ou du nombre (accord) 



s ' expl i que par 1 ' i nf 1 uençe d ' un terme cont igu 

au verbe (phgnomene de c o l I o c a t i e n ) .  II peu t  

s>ggir du cornpl6ment du nom,du s u j e t  ou du 

cornplgrnent d ' o b j e t  du verbe, habi tue1 1 ernent un 

pronom personnel (me, t e ,  se). 

7) La s u b s t i t u t i o n  des graphsmes s'explique par  

l'effet dlentraPnement du cornplgrnent qui  s u i t .  

91) Cas non classes 

9 2 )  Cas r e j e t e s  comme non s i g n i f i c a t i f s  pour l a  phase 

d y d e n t i f i c a t i o n  des comportements erronés.  

F ~ N  
DU 

T O M E  B 




